
Nachexen 2517 · 2e année · 5 pa · #10 Ne compte pas sur Enéfel pour te sortir du trou !

Zakyrel et la BBBL au sommet
* Pendant que la BBBL confirme sa suprématie en CDV, Zakyrel s’offre son premier titre en

championnat
Oui ! Ce qui devait arriver arriva, les célèbres
Crampons Nocturnes sont tombés ! Après un
début de saison difficile, ils arriveront tout de
même à se maintenir laissant une D1 riche en re-
bondissements ! Il faut dire qu’entre les rats de
Cinci et les elfes de Zakyrel la bataille fut rude
pour prendre le controle de l’élite ! Et ce seront
les skavens qui craqueront les premiers laissant
Zakyrel obtenir le titre suprême de Champion!
Bravo à lui pour cette belle saison! Pendant ce
temps, la BBBL et les CPC-Z nous ont offert

une finale en Coupe des Vices à la hauteur de
la saison régulière et qui va rester dans les an-
nales. Ce sera Gunnar qui apportera la victoire
à la célèbre ligue en battant Liloo 1-0 dans le der-
nier match, propulsant ainsi la Baston Ligue au
sommet de sa gloire ! Ils auront la délicate mis-
sion de défendre leur titre en saison 2 et d’or-
ganiser la compétition... selon leurs règles ! Les
90 coachs ayant participés à la première édition
trépignent déjà d’impatience, on connait tous
leur objectif et cible ! En attendant la saison 3

du championnat est lancée, l’occasion pour nous
de revenir dans ce numéro spécial championnat
sur les équipes engagées et quelques interviews
de joueur qui ont décidé de se livrer à nos jour-
nalistes en herbe! Ce mois-ci, découvrez égale-
ment Silsei, vainqueur des PO de l’open XII,
et bien sûr la dorénavant célèbre Pin-up! Argu-
ment commercial oblige ! Bonne lecture à toutes
et tous! n
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Dans la boule de cristal de du Vieux Monde
* Msanch se livre au jeu des pronostics

Alors que le PMG a proposé une structure de
paris audacieuse, votre journal préféré se devait
d’éclairer votre lanterne.
Division 1 : bien que les elfes noirs de Zakyrel
sont évidemment parmi les favoris à leur propre
succession ainsi que les célèbres Crampons Noc-
turnes (chaos) de Choboran qui voudront re-
prendre leur dû, la surprise pourrait venir de
Delain, les nains de Liloo. En effet, dans une
ligue composée de 4 équipes elfes et 1 skavens, les
tacles nains pourront être exploité tout au long
de la saison. Et le talent du coach n’est plus à
prouver. Gardez aussi un oeil sur Silsei, promu
in extremis avec ses mort-vivants. Sa régularité
couplée avec un peu plus de chance que la saison
passée pourrait faire des ravages.
Division 2 : Une fois de plus, l’antichambre de
la D1 est peuplée de belles équipes et de bon
coachs.
Dans la conférence Nord, la pokémania bat son
plein et Kenan est annoncé grand favori par la
foule. Mais attention à la revanche des Lézards
D*KO de JeZz qui ont raté la montée en D1
à la différence de TDs. Il faudra aussi que ces
équipes se faufilent entre les mailles du Mino-
taure des Microbrasseurs, dont la réputation fe-
rait pâlir presque tous les Big Guys de la ligue. Et
à ce jeu là, on imagine que les Fourberies de Rats-
pin (skavens) de Romind seront les plus doués.
La conférence Sud sera quant à elle illuminée par
les étoiles provoquées par les baffes des vétérans
descendus de D1. Trainer ofhell et ses orcs ainsi
que les nains de Yoi des Azes vont tout faire pour

faire l’ascenseur et vite oublier ce qu’ils appelle-
ront un accident. Attention néanmoins à ne pas
se casser les dents sur les OGM distribués par les
nurgles de Gibet !
Division 3 : La chambre de tous les possibles, at-
tendez vous à des retournements de situation.
La Poule Ouest contient quelques vétérans qui
vont tenter de profiter de leur expérience pour
dominer leurs adversaires. On pressent donc les
orcs de Adj3rima, Harry4 et les haut elfes de
Pourreddream de surfer vers le haut du classe-
ment. Attention à ne pas se faire happer par la
vague des nouveaux joueurs fraichement pro-
mus et notamment les nurgles d’Axel B J, adeptes
du beau jeu (???).
La Poule Centre sera dominée de bout en
bout par la Biscuiterie Nantaise, les humains de
Manu1979. A moins que les orcs de Monitor43
ne les croque dès le début du championnat ? A
moins que les Vacanciers de MADNAS (nains)
ne s’éclate devant le spectacle proposé par les Kø-
micks d’O’Mà (nordiques).
La Poule Est, sera-t-elle le terminus de la des-
cente pour les nains de Cortane? Dans ce ter-
ritoire du bash, de la griffe et de la châtaigne,
Okieff parviendra-t-il à garder quelques elfes syl-
vains en vie? Et Grd Fab parviendra-t-il vrai-
ment à sauver Willy avec ses orcs ? Si oui, la vic-
toire et la gloire devrait leur tendre les bras.
Division 4 : Comme le chantait Steppenwulf, un
groupe nécromantique hippie : Rookie, Rookie,
joue!
Poule A : A Comme Astorah! Attention à ses

bretonniens qui pourraient faire bien des dégâts
aux équipes moins préparées. Mais gare à lui, car
après A vient BB BLOOD et ses nains du chaos,
qui ne devraient pas craindre grand monde non
plus.
Poule B : Encore des nains du chaos, qui de Pa-
paSchultz ou de PitmartinZ parviendra à mieux
les diriger? Réponse en fin de saison, s’ils ont pu
résister à la puissance des khemris de JRCO!
Poule C : Les Do you hear the voices reviennent
murmurer à l’oreille de leurs adversaires en D4.
Norajh, considéré par certain comme le Claire-
fontaine du chaos n’aura pas mince affaire face
au khemris d’Old Nick!
Poule D : Les khemris d’Iniraspag et leurs Or-
cidas viendront ils à bout des Ecailles Sombres
des saurus de Costaud71? On craint plus pour
les fourrures des Rats Staquouères de Bloodrick
par contre...
Poule E (vétérans) : L’oeuf ou la poule? La
ligue a tranché et ce sera la poule ! Edition spé-
ciale en D4, cette poule vétérans reçoit un in-
vité de marque avec les Skavens Geurs de Judo-
graal. Néanmoins The Davor sera revanchard et
fera tout pour sauver ses nécromantiques d’une
deuxième mort.

Avec une analyse pareille du championnat, vous
serez incollable dans les discussions du vendredi
soir au bureau en expliquant qui gagnera le
week-end!
Rendez-vous dans 3 mois, pour qu’on vous dise,
vous l’aviez-lu ici en premier. n

Msanch

Lupa, la star de la D1
* La chèvre la plus titrée des Crampons Nocturnes en trois questions!

Ù Bonjour Lupa, représentant des Crampons

Nocturnes de Choboran pour le magazine

l’Epique et chèvre au coeur tendre. Quelle sai-

son incroyable qui vient de se terminer, n’est-ce

pas ? « Tout à fait Thierry. Un beau maintieng,
un début compliquè, la mort de mon confrère
Erèbe dans l’arèneu, les blessures... On se bat jus-
qu’au ”boug” et on arrache la troisième place.
C’est correct. »
Ù Vous êtes la chèvre, le joueur le plus expé-

rimenté de cette division, quelle conseil pouvez

vous apporter aux nouveaux arrivants de cette

saison ?

« Se bâttre pour le titre n’est pas l’objectif. L’ob-
jectif c’est de ne jamais perdre un match. Si après
tout tes matchs tu te rends compte que t’a ga-

gné le titreh, c’est juste un bonus. Survivre, y
croire, être le plus endurant et sinon le plus ter-
rible envers ses adversaires. Tuer, pulvériser hu-
milier et mourir dans un stade gigantesque, rem-
pli de supporters hurlants. »
Ù Que pensez-vous des équipes de cette saison,

les Crampons ont-ils leurs chances ?

« Tout à fait Nelson. Les Crampoing ont tou-
jours leurs chances. C’est l’équipe la plus titrée
expérimentée de ce championnat. En plus, nous
ave’ les gars. On fait peur. Parce qu’on est pas
des tendres. Y’a des mecs là bas. Y peuvent pas
t’aligner une phraseh. Sont coing comme leurs
sabots. Par contre, juste tu les lâcheus le week-
end dans l’aréne, y sont là pour tout massacrer.
Y rigolent pas. y s’en foutent du cuire, du ballon.

Qu’est-ce qu’on rigole dans les vestiaires. Heu-
reusement, y’en a un ou deug y savent jouer la
balle. Pis y’a les nouveaux. Beaucoup de nou-
veaux, gros turnover sur les premières lignes. De
bons adversaires cette saison, mais comme d’ha-
bitude, une poule orientée agile, faudra leur cas-
ser les genougs pour avoir nos chanceuhx. Le re-
tour de Swoon, Cinci toujours présent, Zaky le
championg, Liloo et ses cong de nains et les nou-
veaux que j’ai hâte de connaître. Parâit que les
sacs en cuire et les oreilles d’elfes reviennent à la
mode. Sans oublier la fourrure de rat.
Bonneuh chanceuh à tous. » n

Choboran

Le Ménéstrel de la LFBB
Ce mois-ci les Kommis à l’honneur :
© le choix de Gibet : Réveille le punk!
© le choix de JeZz : Apocalypse Dreams
© le choix d’Adj3rima : Bad Moon Rising
© le choix de Marcassin : Sultans of Swing
© le suicide sur esquive :
non, non, ne clique pas !

Piqure de rappel - liens utiles :

© Le site de la LFBB
© La chaîne de la LFBB
© Le règlement de la S3
© Le règl. de l’InterLigue
© Le twitch d’Old Nick
© Le twitch de Zakyrel
© Le twitch de la NIL
© La page Classement
© Le Palmarès
© La Carte des Coachs

Ðandy Spørting Club
* Présentatiøn d’une équipe pas cømme les autres!

Quelle différence! Autant la cité de Barag Vag don-
nait l’impression d’une fin du monde permanente et
imminente, autant Nuln rendait le cœur léger. Im-
posante cité au Sud de l’Empire, réputée pour sa fa-
brication de canons, Nuln jouissait d’un climat enso-
leillé, d’une certaine prospérité et d’une architecture
que Tommy qualifierait de lumineuse, aérienne. Mais
peut-être était-ce seulement le bonheur, le soulage-
ment d’être ici qui lui donnait cette impression. Quoi-
qu’il en soit la vie lui souriait à nouveau, il pouvait en-
tendre les commentaires enthousiastes de Jim et Bob
lorsqu’il jouait encore :

— « Ahah Jim, incroyable ce Tommy, il retombe
une nouvelle fois sur ses pattes »

— « Oui Bob, savais-tu qu’il était surnommé
The Cat? The Cat voulant dire Le Chat en
Bretonnien. »

— « Eh oui Jim, ce gars-là s’en sort toujours
bien »

— « Pour l’instant Bob, pour l’instant... »

Il respira une grande bouffée d’air frais, un air lé-
ger avec un soupçon d’âcreté dû aux immenses four-
neaux dans lesquels étaient forgés les légendaires ca-
nons de Nuln, destinés aux meilleurs artilleurs de
l’Empire. D’où les trois canons dorés comme emblème
de l’équipe.
La main en visière afin de bloquer les rayons du so-
leil, Tommy entreprit de passer en revue les joueurs
en plein entraînement. Certes ils n’étaient pas très ex-
périmentés mais ils faisaient des joueurs très corrects
pour une division 4. Il avait imaginé bien pire durant
cet interminable trajet le menant à Nuln, ses lombaires
en étaient encore toutes douloureuses malgré déjà plu-
sieurs nuits passées dans un douillet lit de plumes.
« Tu te fais vieux mon pauvre Tommy » se dit-il.
Pour l’instant, les joueurs s’entrainaient par pe-
tits groupes, les lanceurs échauffaient leurs bras en
s’échangeant des ballons à courte distance, les rece-
veurs travaillaient leur pointe de vitesse, les blitzers
plaquaient de grand mannequins de pailles dans un
éclat de brindilles, les 3/4 perfectionnaient leur posi-
tionnement en compagnie de son assistant Hans alors

que Gunthar essayait tant bien que mal d’obtenir l’at-
tention de l’Ogre. Vaste programme.
Maintenant qu’il pouvait les observer, dans cette
lumière matinale, il comprenait mieux pourquoi
l’équipe avait été surnommée les Dandy. Toutes les
armures étaient méticuleusement lustrées, faisant res-
sortir les étoiles jaunes sur un fond bleu éclatant. Les
”trois canons d’Or” fièrement portés sur le torse, ses
joueurs avaient fière allure. La plupart étaient rasés
de près, nombreux avaient de belles moustaches, fi-
nement taillées, entretenues dans les moindres détails.
Peu étaient restés à l’ancienne mode, celle du bouc
ou du collier de barbe. Tommy était plutôt de l’école
« rustique », balafre et barbe d’un jour, mais il sem-
blait que cette préoccupation pour leur apparence
donnait à ses joueurs une certaine dose de confiance
en eux. « Je prends! » pensa-t-il. Un championnat
n’est pas une partie de plaisir, il faut prendre tout ce
qu’on peut, où on peut. Sous leur apparente noncha-
lance, qui lui avait d’ailleurs donné une paire de nuits
blanches à son arrivée, se cachait en réalité une grande
application au travail, une rigueur quasi militaire.
« Bien, le Blood Bowl n’est pas un sport de hasard »
pensa-t-il.
L’effectif était somme toute classique pour une
équipe humaine mais cela devrait faire l’affaire, seule
ombre au tableau, les finances. Sans aucune trésorerie
d’avance, il faudra être prudent sur les premiers matchs
sous peine de vivre la saison la plus longue de leur vie.
Le tirage des poules était prévu dans quelques jours à
peine, Tommy n’en pouvait plus d’attendre, il pensait
son équipe capable de s’adapter plus ou moins bien à
n’importe quel adversaire mais sans jamais être réelle-
ment supérieur ou inférieur dans un domaine en par-
ticulier. Parfois en regardant ses joueurs il se deman-
dait lequel deviendrait une star, qui crèverait l’écran
de la Cabalvision? Et qui finirai dans les bas-fonds
de Nuln, faisant la manche appuyé sur une béquille
dans le meilleur des cas. Nul besoin de penser à cela
pour le moment, il siffla deux coups brefs dans le sifflet
qu’il portait autours du coup afin d’attirer à lui joueurs
et assistants, il était grand temps de répéter quelques
phases de jeux.... n

Lire page 2

Le Dynamo Mourenx
* Récit d’une saison en D1 vue de l’intérieur!

Le Dynamo Mourenx retrouve la Division Elite pour
cette nouvelle saison. En effet les fameux nains béar-
nais furent, dans un passé lointain, une équipe fort
compétitive du championnat national de Blood-Bowl
avec une étoile prônant fièrement sur leur maillot. Il
est clair que le club est heureux de retrouver le plus

haut niveau après de longues saisons en seconde divi-
sion et affiche l’objectif clair du maintien. En effet la di-
rection, malgré une incapacité offensive chronique, es-
père se reposer sur une défense solide bien connu pour
sa violence.

Un début de saison prometteur !

Rat-Clette 1-2 Dynamo Mourenx

Si on regarde les statistiques du club mourenxois, le
coach Yoi des Azes éprouve énormément de difficul-
tés face aux skavens. Certains disent même que la race
souterraine serait la bête noire du Dynamo. De plus
Draxow est un coach très expérimenté au palmarès im-
pressionnant. La stratégie naine sera très certainement
de marquer le match de leur emprunte virile pour mu-
seler les capacités offensives des Rat-Clette. Les nains
débutent le match sur les chapeaux de roue avec un
blitz mais surtout Karl Liebknecht blesse Morbier et
Zinoviev tue Colomiers sur un blocage. Les skavens
arrivent cependant à se sauver de ce mauvais pas et
marquent grâce à leur extraordinaire agilité et vitesse.
Les nains ont bien du mal offensivement car le magi-
cien skaven fait exploser le mol les nains s’en sortent
miraculeusement à coup de poing et Joffé arrive fina-
lement à marquer. La seconde mi-temps sera marquée
par la domination naine et l’expulsion d’Azuar sur une
agression, Auguste Blanqui marquera le touchdown
de la victoire. n

Lire page 3

https://www.youtube.com/watch?v=H1GZydVTdnI
https://www.youtube.com/watch?v=KQH2Kq1QXaI
https://www.youtube.com/watch?v=zUQiUFZ5RDw
https://www.youtube.com/watch?v=8Pa9x9fZBtY
https://www.youtube.com/watch?v=SvpZMjcjo_g
http://ligue-bloodbowl.fr/
https://www.youtube.com/channel/UC1LzvTb8Q3nArxQMTyVdC3w
https://album.zaclys.com/download.php?voir=1&doc_id=4303610
https://album.zaclys.com/download.php?voir=1&doc_id=4052003
https://www.twitch.tv/olddnick
https://www.twitch.tv/zakyrel31
https://www.twitch.tv/truitesaumonay_volante
http://www.ligue-bloodbowl.fr/classements.html
http://www.ligue-bloodbowl.fr/palmares.html
https://www.google.com/maps/d/viewer?mid=1JAu10xjlK_AKRxPiidqxNVE1Fyc
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Silsei : ne rien lâcher !
* Avec ses Elfes Noirs, il succède aux Bretos d’Ikmuzun

Il y a eu les Hauts Elfes en saison VII, les Sylvains
en saison VIII, Silsei boucle la boucle en saison
XI en réussissant à s’imposer en saison XI avec ses
Elfes noirs, découvrons d’un peu plus près ce coach
venu du FrancoBowl.

Bonjour Silsei,

Ù Qui es-tu, que fais-tu et dans quel état ères-tu ?

« Je suis Silsei, oui ça vous le savez. J’ai 42 ans (chut
les jeunes), 2 enfants (j’en initie un à BB!). Je suis
chef d’entreprise (conseil, études marketing), donc
faut gérer l’emploi du temps. Et je suis sur Nantes. »
Ù Silsei, euh ? Tu as sorti ça d’où ? Du placard à

Gremlins ?

« ”Silsei”, alors ça vient du nom de mon perso à
Stormbringer (ça nous rajeunit pas) quand j’étais rô-
liste (longtemps joué à Storm donc, mais aussi Ne-
philim, INS/MV, Vampire, ...) »
Ù En ce moment, quand tu n’es pas sur Blood

Bowl, qu’écoutes-tu ? Que lis-tu ? Que bois-tu ? Que

regardes-tu ?

« Oui mais j’écoute, je regarde je bois et je lis aussi
pendant que je joue à BB! Alors, pour répondre :
l J’écoute : assez éclectique, jazz, soul, pop,... Bref,
un peu de tout ;
l Je lis : en ce moment, le dernier Thorgal, des bou-
quins politiques, le Pendule de Foucault (mon livre
favori) ;
l Je bois : Vins, et Whisky. Je suis un amateur de
Whisky éclairé, si vous avez besoin de conseils...
l Je regarde : fan de ciné, bcp de films. Et de nom-
breuses séries : Walking Dead, GoT, Viking, 24,
Lost, etc... »
Ù On sait que tu es un vieux de la vieille dans BB,

mais comment as-tu découvert Blood Bowl ?

« J’ai découvert BB par ma boutique de JdR de
l’époque : l’Oeuf Cube à Paris, j’ai acheté la 1ère
boite, joué avec mon frangin et plus lâché depuis
(j’avais 13 ans...) »
Ù Et la Ligue Française de Blood Bowl ? Comment

es-tu tombé la-dedans ?

« Par hasard ;-). Je cherchais une nouvelle ligue, en
plus du Franco, pour jouer à BB2, car sur le Franco
y’avait pas grand-chose, ils sont plutôt BB1. »
Ù Revenons sur ta brillante victoire lors de la sai-

son XI de l’Open. La première fois que des Elfes

Noirs arrivent si haut ! Ils complètent le palmarès

des elfes (ce qui est normal ceci dit). Quel a été le

match clé de ces PO ? Et même en étant plus précis

une action clé ?

« Pour moi, le match clé fut le match des demis

contre Cinci, je gagne 4-3 alors que j’étais mené 2-0 et
que je recevais en 1ère ! Sacré match. Et l’action clé ce
sera aussi pendant ce match, avec le sorcier qui assu-
rera à 3-3 pour sortir le lanceur, le seul joueur proche
du ballon et me permettra de m’infiltrer pour aller
ensuite marquer. »
Ù Comment faire selon toi pour avoir des EN per-

formant et compétitifs à haute TV ?

« D’abord, il faut réussir à les garder en vie. Comme
toutes équipes elfes, ne laisser qu’un Blitz à l’adver-
saire. Ensuite, il faut spécialiser les Blitzeurs, 2 plus
marqués pour la défense (Tacle) et 2 pour l’attaque
(un avec Saut, même si on s’en sert pas toujours, ça
énerve les défenses), les Furies doivent être des ma-
chines à faire tomber car elles ont bond. Il faut aussi
2 à 3 sidestep, très important pour la défense. Ne sur-
tout pas oublier de faire marquer les 3/4 de temps en
temps car ils sont importants pour défendre.
Enfin, le plus important, c’est la défense. Marquer
avec des elfes, normalement ce n’est pas le plus diffi-
cile. Il faut assurer en défense. »
Ù Tu es inscrit en D2, où tu es bien classé à 3

journée de la fin. La montée en D1 te semble quasi

acquise ! Peux-tu revenir sur un fait marquant de

cette saison ? Une anecdote croustillante ?

« Euh, pas si acquise que ça après 2 matchs où Nuffle
a choisi d’avoir des oreilles pointues... Je fais nul face
à Msanch, alors que je pense pouvoir gagner avec
des dés normaux. Mais le pire, c’est le match contre
Gregcad... Là cela fait parti de ces matchs où tu sais
que quoi que tu fasses, ça marchera pas. Pour ré-
sumer, je sors pas beaucoup d’ES, 1ère sortie très
tard... Mais surtout je me prend Blitz alors que je re-
çois : 0-1, puis encore Blitz, mais cette fois j’évite le
pire et peut aller marquer T8 1-1, et devinez quoi...
Emeute!! qui donne 2 tours aux Elfes pour le 2-1. Et
comme j’ai sorti personne, bah il ira planter le 3-1...
Je réduirais à 3-2... Mais bon... Pas aidé ! »
Ù En D1, si tu y accèdes, quelles sont les équipes

que tu crains ?

« J’ai pas regardé toutes les équipes. Mais Necro,
Chaos et autre machines à tuer... bof. »
Ù Question Open, tu en es où ? Ca se passe bien ou

tu as cramé toutes les plaquettes de Tranxen suite

au 15 double 1 ?

« En Open, ça devrait passer pour les Nantes Crim-
son Dreamers ! Qui, de fait, viendront tenter le
2ème titre ! Et ils reviennent de loin car leur 4
meilleurs joueurs sont morts juste les matchs après la
victoire de l’Open. Mais, avec les fonds du Consor-

tium, on a un beau réservoir de très bons joueurs,
comme le nouveau Coureur des NCD, assez cos-
taud, puisqu’il a 5 en Force :D »
Ù La saison 1 pour la CDV, c’est cuit ! Mais peux-tu

revenir sur tes impressions en tant que capitaine ?

« Oui, c’est cuit, on finira milieu de tableau. Le tour-
noi est excellent, bonne ambiance et j’ai aimé driver
l’équipe, préparer la stratégie, etc... A refaire sans au-
cun doute. »
Ù As-tu fait des erreurs ou le niveau était vraiment

relevé ? Reviendrez-vous pour la saison 2 ?

« Non, pas d’erreur particulière, je veux dire qui
nous aurait fait perdre. Oui il y a un bon niveau,
mais le nôtre était moyen, en effet, nous avons des
jeunes coachs dans l’équipe, qui se sont bien dé-
brouillés mais manque un peu d’expérience. Les
meilleurs coachs du Franco ne jouant que sur BB1.
Et oui, nous serons bien là en Saison 2! »
Ù On voit des petites bannières fleurir ci et là sous

le profil de quelques coachs ? Qu’est-ce donc ? Peut-

on parler sans risquer notre vie ?

Oui en effet... De ce que je peux vous dire, c’est
que ces bannières semblent avoir un point com-
mun... Ceux qui les financent... Le Consortium des
Dreamers. Par contre, vous dire qui composent le
Consortium, euh... là... Non, désolé, pas envie de fi-
nir au fond d’un égout... »
Ù Quel est ton roster préféré et pourquoi ?

« J’ai pas de roster préféré absolu, j’aime varier. Mais
je dirais : EN, MV, ES, HL. »
Ù Afin de filer un petit conseil aux coachs débu-

tants, décris-nous les points forts de ce roster, com-

ment le développes-tu, et s’il a des points faibles

auxquel apporter une attention particulière ?

« Alors je vais rester sur les EN. Comme j’ai dit plus
haut, l’avantage des Elfes Noirs c’est qu’ils sont poly-
valents et plus costauds que les autres Elfes. Le Cou-
reur est très pratique avec Passe Rapide, il te donne
une 2ème chance de garder la balle. Enfin les furies
sont là pour faire le ménage quand tu attaques par
une aile.
Pour le développement, les 3/4 doivent monter avec
Blocage ou Lutte, puis Esquive. Les Blitzeurs, Es-
quive, puis Tacle et/ou Arracher le Ballon, les Fu-
ries Lutte, Tacle, Châtaignes, et le Coureur, Dexté-
rité, Nerfs d’acier, Esquive... Et il faut absolument
des Glissade Contrôlée.
Le Point faible des EN, c’est la Force. Ils n’ont pas de
Big Guy sur lequel s’appuyer. Donc il ne faut pas se
laisser aller à frapper à tout va. »

Ù Un choix de compétences qui te parait indispen-

sable ? Pourquoi ?

« Oui, comme je disais plus haut : Esquive, Tacle,
Glissade Contrôlée, Lutte, Saut. »
Ù On sait tous que la seule réponse possible à ma

prochaine question est : les nains, parce qu’ils sont

petits, méchants en surnombre et fortement alcoo-

lisés, mais afin que tu puisses le confirmer, en re-

gardant la caméra bien en face, quel race constitue

ton roster détesté, et pourquoi ?

« Bah Nains... Oui... Pourquoi c’est assez simple,
tous ces Tacles, ces Gardes, etc... Assez relou. Mais
je crois que ce qui me gêne le plus en fait, c’est leur
jeu stéréotypé, le manque d’imagination, la routine
qu’ils entrainent, et la certaine facilité à les jouer. »
Ù Comment abordes-tu un match face à ce type

d’équipe ?

« Concentré ! ;-) J’établis mon plan avant le match,
et j’essaye de m’y tenir. C’est-à-dire que je fais ma
stratégie avant et je l’impose si possible. Contre les
nains, il faut réussir à les désorganiser, les étirer. »
Ù Comme nous tous ici présents ce soir, tu as déjà

vécu une action héroïque, légendaire, incroyable et

totalement improbable à Blood Bowl, t’en souviens-

tu ?

« Alors, je ne pourrais vous dire de quel match il
s’agissait, mais je me souviens de l’action. Je jouais
des Lézards, roster que j’aime bien. Je n’étais pas
bien et j’allais perdre 2-1 contre des Chaos (1-1 à ce
moment-là), un Guerrier du Chaos avait la balle et
était à portée de TD, mes Saurus tous marqués et
1 seul skink à portée. Dans ce cas, pas le choix! Je
décide de tenter, j’esquive avec mon Kroxi, ça passe,
Pow sur le GdC! Rebond favorable. Mon skink à
portée part prendre la balle, ça passe, il doit ensuite
faire faire 2 GFI pour tenter une passe, ça passe. Un
skink Sprint reçoit le cuir, ça passe encore et après 3
GFI => TD de la victoire :D »
Ù A l’inverse, raconte nous avec tristesse ce match

ou tu as perdu 7 - 1 contre des Skavens brésiliens à

qui il ne restait plus que trois joueurs sur le terrain

et où ton meilleur blitzeur est mort sur une relance

gourmande qui s’est terminée en tripe skull parce

que tu voulais farmer des SPP. Ou une quelconque

anecdote s’en approchant.

« Oui, pire que des Skavens Brésiliens, des Nains
Brésiliens o_O. Cette fois, c’est moi qui suit en po-
sition de marquer avec un Coureur Blodge, tous les
nains sont marqués.

Et là... Un nain s’élance, esquive réussie, bloc à 1D,
Pow, ballon à terre ! Un Coureur esquive à son tour,
ramasse et passe à l’autre coureur (passe longue ou
Bombe je sais plus), qui réceptionne dans une zone
de tacle, enfin il esquive tranquillement à son tour
et part marquer... Et tout ça sans relance!!! Ça ça
marque...
Autre, moins spectaculaire mais qui m’a bien mar-
qué. Je fais mon 1er match de la World Cup contre
des Lézards, je jouais ES. Je reçois, Rocher, un DDG
mort... Suite du match, je dois sauter pour TD,
Saut, relance, mort.... Voilà voilà... Autant vous dire
que j’ai perdu ce match. »
Ù Est-ce qu’il t’arrive de suivre des matchs en di-

rect ou de regarder des replays ? Et si oui dans quel

but ?

« Oui. J’ai notamment regardé ceux de la coupe de
Monde. »
Ù Peux-tu nous dire quel comportement de joueur

t’insupporte afin qu’on le donne en pâture à une

équipe de guerrier du Chaos full grie châtaigne.

« Le comportement qui m’insupporte, oui très
simple. C’est le coach qui a tous les dés pour lui et
qui est condescendant, qui ne dit rien, voire pire,
qui dit que c’est équilibré... Là je peux être désa-
gréable ;-) »
Ù Un coach avec qui tu aimes jouer, contre qui tu

prends ton pieds par la complexité du match ou par

le délire et la franche rigolade.

« Pas mal de coachs du Franco. Sinon, la plupart
des coachs de LFBB que j’ai croisé, en particulier BB
Blood, Cinci, Bilo, Zak pour les matchs tactiques ;-
) »
Ù Merci d’avoir répondu à mes questions, le mot

de la fin, une petite blague pour tous nos téléspec-

tateurs ?

« De rien! Plus tu joues avec des races différentes et
des coachs différents, plus tu progresses ! » n

Propos receuillis par SwoOn

Ðandy Spørting Club
* Votre gazette donne la tribune au Coach

Gunthar était planté là, devant la large fenêtre
donnant sur le balcon ensoleillé, le regard dans
le vide, les pensées on ne sait où mais certaine-
ment sombres, comme nous tous. Comme il ne
semblait pas m’avoir entendu, je pris l’un des
gobelets posés sur la commode, le souleva et le
reposa aussitôt en émettant un petit bruit sec.
Il sursauta, se retournant d’un bond, à la fois
confus et surpris, peut-être même confus d’être
surpris.
« Alors ? » demanda-t-il, perdant toute sa ré-
serve habituelle. »
« Quoi? Que penses-tu qu’il se soit passé? »
répondis-je d’un ton las. »
« Tommy ne me fais pas tourner en bourrique
veux-tu? », son ton était rêche. Nous étions
tous à cran ces derniers jours. Mettez des types,
parfois même des sales types, dans une situation
où leurs nerfs sont mis à l’épreuve, des doutes
plein la tête suite à un mauvais enchaînement
de matchs et laissez-les macérer en vase clos
quelques semaines. Pour les bonnes manières
et l’amabilité vous pouvez repasser, autant aller
botter l’arrière train d’un Troll et s’attendre à ce
qu’il vous en remercie.
« Neuf » répondis-je comme dans un soupir.
« Neuf ? Ah les pourris ! Ces administrateurs ne
sont que des viles vermines qui ne connaissent
rien au Blood Bowl! ... Attend, mais neufs
matchs, c’est la durée du championnat ça ! Je
vais t’écraser comme une mouche de Nurgle,
espèce de fumier ! J’ai failli claquer Tommy, t’es
vraiment qu’un sale... qu’un sale type. »
« Tiens, prends plutôt un gobelet de Schnaps
du Nordland Gunthar, tu es rouge comme un
homard. Je n’ai pas envie que mon 1er assistant
tombe malade à quelques jours du début du
championnat. Allez prends, ça tue les microbes
il paraît. »

« Racontes moi et n’oublies aucun détails sinon
je te casse les côtes une par une Tommy. »
« Du calme mon amis, je vais tout te dire. Toutes
les huiles étaient rassemblées dans le salon du
Marquis Panzerman, tous les six plus deux repré-
sentants de la banque d’Altdorf. Là dans des fau-
teuils tout plein de dorures, de coussins avec une
armée de laquais prêts à se jeter à leurs pieds tels
des Gobelins sur un joueur à terre. Je n’aurais pas
su comment m’y prendre avec tous ces coussins
pour m’asseoir sur une de ces petits fauteuils s’il
y en avait eu un pour moi. »
« Attend, ils t’ont laissé debout? Ces nobliaux à
la gomme, tous les mêmes! » Ah Gunthar et les
nobles, une vraie recette pour un désastre. Pre-
nez un adolescent dans une école militaire dont
les officiers étaient tous des nobles ajoutez-y une
carrière en grande partie passée au Rapid Talabe-
cland Blood Bowl club, tenu je vous le donne en
mille par un noble, le célèbre Marquis von Esen-
wald. ”Aussi riche qu’hautain” disaient certains,
la formule de Gunthar était plus directe ”con à
bouffer du foin”, disait-il. Saupoudrez d’un dé-
but de carrière d’assistant coach dans une équipe
de Bretonniens et terminez par nos dirigeants ac-
tuels.
« Bon tu veux que je te raconte Gunthar ou tu
veux refaire le monde-là? »
« C’est bon, c’est bon vas-y mais ne tourne pas
autour du pot, t’es chiant avec ça. »
« Ok, alors bon donc je suis là comme un clam-
pin et je m’attendais à ce qu’ils me parlent des
matchs de préparation que nous avons fait avec
l’équipe de la Garde en open, tu vois. Genre, oui
alors Mr Tommy, vous comptez 3 victoires pour
3 défaites et 1 nul, c’est inacceptable, vous êtes vi-
rés tout ça tout ça. »
« Eh? »
« Mais attends, j’y arrive. Tu deviens pénible
avec l’âge tu sais ça? » Il me lança un regard noir
qui me fît reprendre immédiatement mon récit
évitant soigneusement de recroiser son regard.
« Donc, j’étais là et pas là en fait, je veux dire
j’étais dans la pièce mais ils faisaient comme si je
n’étais pas là. Mais ce n’est pas plus mal en fait,
je crois que j’ai bavé sur le tapis. »
« Tu as quoi?? »
« C’est une expression, ça veut dire que je suis
quasiment certains que j’ai mis ma plus belle
gueule d’ahuri de toute ma vie. »
« Je reste calme Tommy mais accouche... tout
de suite ! » Il enfila cul sec un nouveau gobelet
de Schnaps. « En fait ces M’ssieurs Dames de la
haute, ils se sont crêpé le chignon au sujet de la
décoration des armures »
Je pris ma plus belle voix de fausset pour imiter
Dame Wolnstein : « Oh mais ce bleu est beau-
coup trop soutenu, cela va jurer avec cette belle
pelouse verte. »

« Nonnnn! Tu me fais marcher là Tommy.... »
« Non non, je t’assure. Ils se sont intéressés à
tous les détails de l’équipement, la décoration du
stade... et moi j’étais là, comme un Hafling af-
famé qui tombe devant un banquet en plein mi-
lieu des désolations du chaos. J’y croyais pas. A
un moment je me suis même aperçu que j’avais la
bouche ouverte, c’est quand je me suis essuyé la
bouche avec ma manche qu’ils m’ont remarqué.
Donc bon au final ils m’ont félicité pour toutes
nos victoires, à croire qu’ils ont rien suivis. »
« Ah oui, un truc important, les 2 banquiers
là, je crois qu’ils les tiennent par les bijoux de
familles si tu vois ce que je veux dire. Ils ont
rien dit, pas un mot, mais à chaque fois qu’il
était question d’une nouvelle dépense, que ce
soit pour la déco de la baraque Mc Murty’s ou
pour les loges des invités, je jurerai avoir vu leurs
yeux briller. »
« Alors là, je suis scié. Buvons Tommy, ahah à
eux les frivolités et à nous le Blood Bowl! »
« Attends, ce n’est pas tout, le tirage des poules
est sorti ! On est dans la poule D. » Gunthar
était comme figé, glacial même. J’aurais dû men-
tionner ça avant mais il fallait bien commen-
cer par l’une ou l’autre des nouvelles. Je décidais
en une fraction de seconde de sortir la feuille
comme pour détourner son attention et éviter
la fureur qui montait en lui. Il se pencha donc
sur la feuille.
« Alors ça nous fait : 2 équipes de Skavens, des
Hauts Elfes, des Lézards, des Nains, des Orcs,
des macabés en tout genre... la vache Tommy, j’ai
peur qu’on mange sévère. »
Cette nuit-là, nous avons fini la bouteille de
Schnaps du Nordland, la poire du Talabecland,
le tonnelet de Bugman... Nous y étions, des an-
nées à arpenter les terrains miteux et nous étions
enfin aux portes de la plus prestigieuse des Di-
visions. Enfin, pour être tout à fait honnête,
nous étions pour l’instant dans l’anti-anti-anti-
chambre de la D1, la D4 quoi. Il y en aurait des
TD, des joies et des peines avant de peut-être,
un jour, connaître la gloire des divisions supé-
rieures. Mais c’est cela Blood Bowl, le grand fris-
son.
L’esprit embrumé par l’alcool et la fatigue, je sor-
tis prendre l’air frais sur le balcon dorénavant
plongé dans l’obscurité. Les jardins en contrebas
étaient calmes, ce quartier de la ville paraissait in-
habitée, seules quelques rares lueurs filtrant de
ci de là d’une fenêtre témoignaient du contraire.
Un rire, j’avais entendu un rire moqueur, oh non
pas ça Tommy. Un chat probablement... Ce doit
être un chat ou alors Enefel qui se marre? Encore
et toujours. n

Tommy the Cat

Rorschach, duc de Heoth
* La première et seule star des Mighty Mask nous livre ses

impressions
Il n’y avait pas foule pour la présentation de cette

nouvelle équipe de Hauts Elfes les Mighty Mask. Il

faut dire qu’il n’est pas simple de gagner en popula-

rité lorsqu’on a aucun match à son actif. Ceci dit, la

connivence du coah avec la belle sur du directeur du

Magazine, obligea quelques reporters à assister à la

première conférence de presse de Rorschach, duc de

Heoth, victime déjà de folles rumeurs à son sujet.

Ù Bonjour, pouvez-nous donner le poste que vous

allez occuper et votre stratégie pour garder le leader-

ship sur l’équipe !

« Alors, à priori lors des sélections de la bourgade où
je vivais, je ne sais pas si j’ai été repéré par ma tête
ou ma précision. En tout cas, le Coach en charge de
l’équipe m’a convoqué pour un poste de ”Lanceur”.
D’après son expérience, il paraît que c’est la Star dans
cette équipe ... moi je suis convaincu que le Lanceur
est un peu la petite lopette cachée derrière ces potes,
qui évite les baffes en lançant le ballon à destination
du receveur. Oui, pour moi, le receveur est la star des
équipes Elfes, seulement le budget de début de ligue
ne permet pas d’avoir un Receveur digne de ce nom.
Pour garder ”la ligne”, ah ah, je vais faire... des passes
et move de génie. Mais des passes elfiques bordel ! Mes
collègues savent qu’un bon lanceur est un lanceur qui
passe bien et qui est protégé, du coup je compte aussi
un peu sur eux. Les spectateurs seront tellement en-
thousiastes qu’ils me fileront le MVP à tout les match,
j’en suis sûr. »
Ù On raconte que vous vous nourrissez seulement de

salades de luxe "Sobobo", vous donnant des carences

de vitamines sur le terrain. Carences accentuées par

les nombreuses conquêtes féminines N’avez-vous pas

vendu la peau de l’orque avant de l’avoir tué ?

« Vous savez, y’a un moment il faut savoir prendre le
taureau par les cornes et montrer au monde qui a les
”balls” sur le terrain. Pour le coup, j’annonce la cou-
leur aux adversaires. Le blood bowl, c’est un buisness.
Le partenariat que j’ai avec les salades ”Sobobo”, dont
je ne dirais pas à quel point elles sont bonnes, fraîches
et toutes cultivé bio pour seulement 7po 33 pa les 100g,
en vente chez Gurlix CO, et me permettent de tenir la
ligne. ah ah. Forcément, l’argent amène les femmes et
notamment la fille de la duchesse qui m’a permis d’aug-
menter mon fan club et ainsi mes primes de match. »
Ù Plus généralement quels sont les objectifs de votre

équipe pour cette saison ?

« Nous voulons montrer la supériorité des haut elfes
sur le jeu, et ceci en étant dans le haut du tableau. Pas
forcement premier, car l’équipe des Haut Elfes c’est
comme un Diesel : du temps à démarrer car peu de
compétences mais après inarrêtable.
Mon objectif est de prendre de l’expérience sur mon
poste afin de devenir expert dans mon domaine pour
plus tard, prétendre à un poste de ”Star Player” dis-
ponible pour d’autres rencontres, moyennant une
grosse rémunération. L’objectif étant de rendre Soaren
”Haute Tour” obsolète par rapport à moi dans le choix
des autres coach. »
Ù Merci pour vos réponses et bonne chance pour

votre saison !

« J’espère avoir répondu à vos questions, j’ai un shoo-
ting photo... avec mes salades. Business, business ... » n

Propos recueilli par SwoOn

* Le saviez-vous?
“Agressions, vous avez dit agressions?”
Le joueur nain du Dynamo Mourenx, Azuar, dit Calimero, est très
certainement le plus vicieux des joueurs de Blood Bowl avec 34
blessures en 20 matchs.
Lors de la saison 2 du Championnat du casque sanglant il aura
d’ailleurs été expulsé 8 fois en 9 matchs. Lors de son interview à
ce sujet il aurait déclaré :
« C’est vraiment trop injuste ! »
Si les arbitres se mettent à arbitrer les matchs de nains... Où va le
Blood Bowl?
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Vert Lent, au bucher!
* Le plus elfique des orques dans la lumière !

Le monde était au rendez-vous ce matin là, à la

conférence de presse des "Vert Pomme" ! On at-

tendait une explication du coach sur l’échec de

la saison passée avec une descente en D2 suite

à des joueurs un poil trop tendre avec leur ad-

versaire ! La surprise fut de taille lorsque en lieu

et place du coach des enfers, Vert Lent se pointa

avec sa mine des plus enjouée ! Un "Groupmf"

en guise de bonjour, les questions fusèrent, in-

audible ! Un poing fracassant la table stoppa mis

un silence de mort, un bleue de la presse osa

alors prendre la parole ! Tremblotant :

Ù Monsieur Vert Lent, votre nom est trompeur, il

semblerait que vous soyez plus agile qu’un elfe ?

Quel sacrilège ! Comment avez-vous atteint ce ni-

veau et cela ne vous pas trop de problème dans

le vestiaire !

« Facil !! Fô bone bouf, bôcou elfe, sylvin
meilleur, oreille étr’ extra, é un peu ra, mé pa tro,
s’non aut’ téte pou cé, trè chian, obligé la cogné.
Pa prob dan vest’yér, otr tro len kom elfe é nabot
é tou lé otr. »

Ù La bleusaille se relève péniblement après la

grosse baffe de l’orque, et tente :

En tout cas c’est pas votre capacité visiblement

qui a réussi à maintenir votre équipe ! Pouvez-

vous nous dire ce qu’il s’est passée la saison der-

nière ?"

« Equip’ tréz touchedone pendan seizon, moa
dice dé tréz mé pe po gagné tou seul, otr tro len,
peuv’pa suiv, ke Vert Jet kapabl mé lui trich, lance
bal pour gagné térin. »

Ù La mâchoire fracassée par le retour de Vert

Lent, la dernière question arriva :

heufgna gnon gan heufougnon qsfo fagn gnagni-

gnongnu ey gnon équipe ?*

« Moa? aite l’méyeur!!
Equip? Massacré di vision de é retour nez preum.
Coach apelé p’ti nou veau pour seizon, peu fér
com moa en moin bin ki di, coach atten bocou
d’li, moa, aten voar komen ki jou.
Pu kestion, heur’ boufé ... é oubli po té den. »

*Quels sont vos objectifs pour cette saison, person-
nellement et pour l’équipe ? n

Propos recueilli par SwoOn

Le Dynamo Mourenx...
* ... récit d’une descente aux enfers

Dynamo Mourenx 1-1 Tarentes de Toulon

Les nains forts de leur victoire lors du premier
match aborde le suivant contre les Tarentes de Tou-
lon avec sérénité. L’orgueil nain est un défaut et tous
les spécialistes espèrent que l’équipe du Dynamo
ne tombera pas dans le piège Saurien. Les nains
comme à leurs habitudes font développer un jeu
physique en ciblant les skinks, pour ne pas souffrir
de la vitesse des toulonnais. Le match début sous de
bon hospice pour le Dynamo qui installe d’entré un
domination physique sur leur adversaire. Ça joue
facile, même trop facile du côté de Mourenx. C’est
un vrai carnage 3 blessés, un mort sauvé et nombre
de ko remplissent la fosse saurienne. Auguste Blan-
qui s’échappe, rien ne semble l’arrêter, seul prêt du
TD et un éclair s’abat sur lui. Aucun nain n’est as-
sez proche pour ramasser la balle et marquer, trop
occupés qu’ils sont à tabasser les sauriens. Quelle
erreur de coaching la mi-temps se termine sur un
pathétique 0 à 0. Les nains reviennent de la pause
en nette supériorité numérique. La pression est im-
médiate sur les tarentes de Toulon qui perdent la
balle près de leur en-but, leur situation est critique
quand Quartz Jigan, grâce a une action individuelle
tenant du génie pur, arrive à récupérer la balle et
s’échappe hors de portée de l’adversaire pour mettre
un touchdown sorti de nulle part. La désillusion est
grande du côté nain, le match semblait à leur portée,
heureusement le travail de destruction naine per-
met Joffé d’égaliser en fin de match sans aucune dif-
ficulté.
Dynamo Mourenx 1-0 Maison Shar’zak

Après un début de saison prometteur les nains
mourenxois ont rencontré le coach Zakyrel, ennemi
juré de Yoi des Azes. La rivalité remonterait à un
lointain match ou des nains fortement alcoolisés au-
raient battu les elfes noirs de Zakyrel contre toutes
attentes. Le match commence clairement par un
round d’observation les Elfes choisissent une dé-
fense profonde et refuse le combat et les nains reste
aussi de leur côté prudemment derrière un mol im-
pénétrable. Les nains réussissent malgré tout à mar-
quer le match de leur emprunte physique en sortant
en première mi-temps un joueur et faisant 4 KO
qui ne reviendront jamais de l’hôpital (certaines
mauvaises langues parlent même d’un empoisonne-
ment). Les nains en dépit d’une supériorité numé-
rique écrasante n’arriveront pas à marquer. La se-
conde mi-temps reste à l’avantage des nains qui sont
à 11 contre 6. Malgré un jeu aventureux de la Maison
Shar’zak les nains prennent possession de la balle,
et Zinoviev se paye le luxe de tuer la furie se paye le
luxe de tuer la furie Lilrielle, capitaine de l’équipe
et mère matrone de la maison Shar’zak! Tour 13 les
elfes noirs ne sont plus que 3 sur le terrain la messe

est dite, Joffé passe à Trotsky qui marque pour la
victoire.

Le Dynamo Mourenx dans la tourmente :

Dynamo Mourenx 1-1 Vert Pomme

Après un début de saison qui laisse envisager un
bon résultat en division élite, le Dynamo Mourenx
rencontre, dans sa quatrième journée, la très virile
équipe orque des Vert Pomme. Dès le début les
deux équipes savent que la différence se jouera au
physique, avec un très léger avantage de vitesse pour
les orques. Le début de match est d’une prudence
extrême et ressemble à un round d’observation, les
fautes orques se succèdent, d’ailleurs Vert Missau est
expulsé. Le puissant orque noir Vert Gogne blesse
Zinoviev, les ko et les sonnés se multiplient, la pa-
nique gagne les rangs nains qui ont bien du mal se
replacer en défense et laisse un boulevard sur le flanc
droit. Le lanceur Vert Jet marque le Touchdown.
Le célèbre public du Dynamo, après ce début pa-
thétique déclenche une émeute. Les nains béarnais
portés par leurs hooligans seront à deux doigts de
marquer, contre toutes attentes, en cette fin de pre-
mière mi-temps, mais Jean Jaurès ratera sa récep-
tion. Les nains font une bonne entame de seconde
mi-temps. Liebknecht blesse Vert Acité, mais Grac-
chus Babeuf fait un turnover malheureux, le cou-
reur nain est blitzé et la situation est critique. Le ma-
gicien touche le mol nain et Vert Jet est à deux doigts
de faire l’exploit permettant aux orques de marquer

un nouveau but. Joffé arrive à reprendre la balle et
s’échappera pour égaliser en fin de match

Skavens Geurs 4-0 Dynamo Mourenx

Après un bon nul pour le Dynamo contre les
Orques de Trainer Ofhell, nombre de spécialistes
mettaient en avant le manque d’inspiration du jeu
nain depuis le début de cette saison. Le match nu-
méro cinq contre les Skaven Geurs de Judograal
marquera certainement un tournant dans la sai-
son naine. Les skavens de Judograal, portés par la
grâce divine d’Enefel, seront totalement insaisis-
sables. Geurs IV, apres une interception, marquera
le premier but des skavens, Ssazié alourdira par deux
fois la marque durant la première mi-temps. Et Mo-
difik marquera le 4eme but pour les Skaven Geurs.
Tous se demandent comment les nains du Dynamo
pourront réagir à une telle humiliation. Mais bien
plus qu’une succession de turnover ou encore une
incapacité a blesser ses adversaires, le club mouren-
xois est bel et bien en crise.

Dynamo Mourenx 0-2 Crampons Nocturnes

Le 6eme match de la saison sera la rencontre contre
les derniers champions de France, les Crampons
Nocturne de Choboran. Une équipe dotée d’une
force physique sans précédent dans la ligue. Les
chaotique sont souvent comparés à de véritables
ouvre-boites. Plus que jamais Yoi redoute cette
équipe qui peut anéantir son effectif durablement.
Le Chaos commence le match très fort et blesse Zi-
noviev et Liebknecht, les deux piliers principaux
de la défense naine. Heureusement malgré l’infé-
riorité numérique, les nains donnent tout, mul-
tiplient les ko et surtout se mettent en position
de blitzer deux fois le porteur de balle chaotique.
Lors d’un troisième blitz sur le porteur de balle,
le coureur Trotsky provoque un turnover. Lupa
la biquette chaotique marque contre toute attente.
La seconde mi-temps fut une lente agonie, Grac-
chus Babeuf meurt avec panache et Jean Jaurès est
blessé gravement, cette blessure marquera la fin de
sa carrière professionnelle. Avec une écrasante do-
mination numérique, Lupa, véritable star offen-
sive, marque le deuxième touchdown du Chaos.
Une relégation annoncée Malgré la victoire dans
l’avant-dernière dernière rencontre face aux rats de
Cinci, la défaite dans le match miroir contre les
nains du Delain, scellera la chute du DM en D2.
Complément abattus, les nains finiront sur une dé-
faite leur saison qui avait pourtant commencé sur
les chapeaux de roue! Le coach s’avouera déçu, mais
ne renonçant devant rien, promet de tout mettre en
œuvre pour revenir dans l’élite la saison prochaine!
n

Yoi de Azes

Les Roseaux de Montpellier
* Première fois de son histoire que l’équipe atteint l’Elite!

Bref retour sur cette équipe de Sylvains qui vend
chèrement sa peau.
L’équipe va entamer sa troisième saison :
La première saison en pré-sain (D3) fut une sai-
son très prometteuse, en effet l’équipe avez fini
avec 5 victoires pour 1 nul et 2 défaites et n’avait
raté la montée qu’à la différence de TD. Les suc-
cès lors de cette saison étaient grandement dus
à, son lanceur star Tazwin lors des phases offen-
sives et à ses deux danseurs de guerre Macar’nor
et Mahtarnar lors des phases défensives. Après
le recrutement de 2 receveurs Nagaldil et Tazirel
et confiant après cette première saison, le coach
choisit de signer avec le magazine l’Epique pour
la seconde saison pensant qu’il ne ferait qu’une
bouché de ses adversaires. Ses espoirs vont rapi-
dement être mis à mal, la première défaite ar-
rivant dès la seconde journée contre Le grand
cirque, que nous retrouverons cette saison, et la
seconde, la journée d’après contre La Biscuiterie
Nantaise, tiens tiens encore des retrouvailles.

La suite ne sera pas bien meilleure et l’équipe fi-
nira sur un total de 3 victoires 3 défaites et 4 nuls
dont un un mémorable 4-4 contre Lièges Elfes
Club, ça alors encore un! Et nous aurons éga-
lement plaisir à retrouver les Castelvania Drea-
mers (2-2). Finalement nous ne devrons qu’à un
énorme pot de vin, notre présence en D2 cette
année, mais déplorons le départ de notre seul
”gardeu” Talinil. Les ambitions du coach pour
cette future saison sont beaucoup plus mesurées
aux vues de la concurrence dans cette conférence
et donc il a changé de sponsor et choisis les Bur-
gers Mc Murty’s.
Extrait de la conférence de presse de Gregcad,
coach des roseaux de Montpellier :
Ù Greg, vous êtes leader après deux journées,

j’imagine que vous avez l’ambition de monter

en D1.

« Nous voulons avant tout rester modeste et le
championnat est loin d’être fini, il est vrai que
lors de ces deux premières journées, nous af-
frontions des Morts-vivants qui est un match-
up plutôt favorable à mes sylvains mais il aura
des matchs plus difficiles. »
Ù En parlant de ça, vous allez affronter les

nains de Bilobobo lors de la prochaine journée,

que pouvez-vous nous en dire ?

« Nous craignons beaucoup cette équipe contre
laquelle nous avions perdu l’année dernière
quand elle n’était pas aussi bien équipée. C’est

dire si pour nous obtenir un match nul serait
réellement un bon résultat, nous laissant de-
vant nos adversaires du soir au classement. Mais
avant tout, nous espérons finir le match avec une
équipe pas trop décimée ce qui nous laisserez
toutes nos chances lors de notre match suivant
contre les Jungle Speed de PapaShultz. »
Ù Lors d’une soirée que vous organisiez avec la

présence de vos différentes équipes, votre dan-

seur de guerre Mahtarnar aurais été vu quittant

la soirée avec la furie elfe noir Caeleslath des

Perfides Languedociens que vous entrainez éga-

lement, il parait également qu’il aurait été vu

ensemble quittant un bar branché de Montpel-

lier, un commentaire ?

« Ed, je peux vous appeler Ed, je n’ai pas pour
habitude de commenter la vie privée de mes
joueurs et si vous n’avez pas d’autres questions
sur le match à venir, la conférence de presse est
terminée. »
Sur ce, le coach des roseaux quitte la salle de
presse, un peu énervé par cette dernière ques-
tion. On se demande si c’est parce qu’il n’était
pas au courant. n

Gregcad

La BBBL Championne de France!
* Après avoir trusté les premières places en saison régulière, la BBBL

remporte la finale de la CDV
Extrait de l’interview d’Obsidian, le capitaine des

Cowbowls, juste après avoir reçu le bouclier d’Ul-

thuan.

« Ecoutez, c’est un immense plaisir d’avoir remporté
ce titre !
On frappe fort en remportant le premier titre de ce
genre. Ça fait plaisir et ça montre le niveau de notre
ligue. On est heureux!
On a eu de valeureux adversaire tout au long de la
compétition. Ça a parfois été compliqué, mais on a su
s’en sortir et c’est l’important. On va pas se raconter
d’histoire, Pitmartinz a bien joué le coup et son match
nul contre Ashrame nous a fait un peu peur. Surtout
qu’ensuite, c’est OscarTilage qui n’a pas su l’emporter
contre Bloodrick. Un beau match là encore. Bref, avec
ma défaite impitoyable contre Inirapsag, nous devions
encore une fois nous en remettre à Relaxmax qui su
maîtriser son match contre Pastequess. En ballottage

défavorable, Liloo a dû forcer son talent face à Gunnar
lors du dernier match. Malheureusement, tout ne s’est
passé comme prévu et Gunnar, un peu contre toute
attente a pu mettre fin à l’invincibilité de notre adver-
saire du jour.
En tout cas, on est bien évidemment heureux. les vic-
toires par équipe sont toujours un peu différentes des
victoires individuelles... Il y a une part stratégique tout
à fait spécifique. le choix de partir au charbon lors de
certains matchs a été payant, même si, à la fin, mon
équipe n’était plus vraiment compétitive en finale.
Mais ça a permis de protéger d’autres équipes qui ont
su faire la différence. Au final, on a su gagner en jouant
ensemble et ça a clairement fait la différence.
Il va nous falloir tenter de faire aussi bien que SwoOn
et Astorah... C’est pas gagné, mais j’vais m’y atteler...
Après avoir fait la fête ! » n

Propos receuilli par SwoOn

Midnight Screamers : des virtuoses du ballon

Quelque part dans un château perdu en Estalie...
- Ah je ris, de me voir si beau, en ce miroir ! Ah je
ris...
Zblong, le miroir éclata.
- Maître, je vous l’ai déjà dis cent fois , vous n’êtes

pas fait pour être le nécromant le plus beau de tout
le Vieux Monde! Et encore moins le meilleur chan-
teur!
- Cesse donc, un jour je serrai le plus beau pour aller
danser !
Le fidèle Igor Igorson avait raison ! Assistant dé-
voué, véritable et seul ami depuis plus d’un demi-
siècle (depuis qu’il avait était ramené à la vie par son
nécromancien d’ami un soir de beuverie) disait tou-
jours la vérité, il ne craignait pas d’être tué pour cela
, lui qui était déjà mort. Fâché, Mozart Mozartson
partit, celui qui aimait se surnommer le rossignol
d’Estalie avait la larme à l’œil : c’est bien connu, en
chaque nécromancien sommeille une âme blessée !
Quelques jours après, Mozart revient trouver Igor :
- Igor , tu avais raison! J’ai décidé d’arrêter le chant!
Igor ne savait trop comment réagir, soulagé de ne

plus entendre les vocalises de son maitre à longueur
de journée, mais intrigué aussi, car il connaissait trop
celui ci pour ne pas savoir que c’était oublier le chant
pour une nouvelle lubie...
- Je vais fonder un groupe de musique!
Igor se décomposa (autant qu’un être décomposé
comme lui puisse le faire), d’une personne qui chan-
tait faux, il passerait bien vite à une demi douzaine,
sans compter la musique...
- Mais maître, avec qui voulez vous faire ce groupe?
Vous ne connaissez pas de musiciens dans votre en-
tourage? Vous ne connaissez d’ailleurs pas grand
monde...
- Simple, je vais faire le tour de tout les cimetières de
l’ancien et du nouveau monde pour sortir de terre
tout les plus grands artistes que n’est jamais connu ce
monde. Après tout, je suis Nécromancien bon sang!

Mon succès sera garanti ! Enfin le rossignol d’Estalie
connaitra le succès qu’il mérite !
Des semaines durant, Mozart pilla donc allègrement
les cimetières, à la recherche des plus beaux spéci-
mens de chanteurs. Il réunit ensuite les onze sujets
qu’il lui semblait les plus prometteurs et partie di-
rectement au plus grand festival d’Albion : Le Al-
bion open Air. Il réussit par on ne sait qu’elle ma-
nipulation à faire programmer son groupe (il hypo-
théqua son château). C’est par un soir de pleine lune
que fut jouer ce grand bien que bref moment de mu-
sique : trois notes, un sifflet dans le public, et une gi-
gantesque bagarre générale ou le groupe nécroman-
cien fut bien plus performant dans la baston que la
chanson. Viré manu militari par cent trente agents
de sécu hors du site, dépité, Mozart se tourna vers
Igor :

- Et maintenant? Je n’ai plus de château et un groupe
de musique qui tabasse le public ! Ma carrière est
foutu!
- J’ai bien une idée maître, le Bloodbowl!
- Le blood quoi?
- Faire la même chose que ce soir, mais en étant payé
pour! Peut être que nous pourrions racheter le châ-
teau par la même occasion!
- Ok mais seulement si je peux chanter avant,
pendant et après les matchs pour encourager mes
joueurs !

Ainsi naquit l’équipe des Midnight Screamers,
nommé en l’honneur d’un concert de pleine lune ou
l’équipe ne put aligner que des baffes dans le public
à la place de notes ! n

Silenoz
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Msanch nous livre un bref résumé de la D2 Sud
* Survolée de part en part par les Red Lecs, petit récit chronologique de la D2 Sud

La conférence sud de la saison 2 du championnat
est marquée sous un signe d’équilibre musclé :
pas moins de six équipes de bash accompagnent
les deux elfes, l’humaine et la bretonne. La ligue
sera néanmoins dominée de bout en bout par les
Haut Elfes du Liège Elfes Club de Msanch, qui
réaliseront un parcours impressionnant (8-1-0).
La 1ère journée sera marquée par le choc entre
Les hommes-lézard de PapaSchultz et les nains
de Bilobobo. Descendu in-extremis de D1, les
Jungle Speed veulent montrer directement leurs
ambitions de retrouver l’élite et sont bien dé-
cider à infliger la première défaite de l’histoire
du Grand Cirque. Les nains reçoivent la balle
et cognent fort pour avancer dans le camp des
lézards. Mais ces derniers ont du répondant et
parviennent à subtiliser la balle juste devant leur
en-but en toute fin de mi-temps. Cependant les
nains ont fait du ménage et les Junglers doivent
attaquer à 8 contre 11. Les sauriens sont forcés de
marquer vite après une perte de balle sans gra-
vité en début de seconde mi-temps. Les nains re-
prennent leur marche en avant et cette fois-ci ne
flanchent pas et égalisent dans les dernières se-
condes du match.
La 2ème journée voit les Jungle Speed et les Ro-
seaux de Montpellier, les sylvains de Gregcad,
corriger respectivement La Biscuiterie Nantaise
de Manu1979 et Dead Viking de BB BLOOD 4-
0. Les deux équipes d’elfes prennent la tête du
championnat avec 6 points, et une meute de pré-
tendants à 4 points les poursuit.
Pour la 3ème journée, La Biscuiterie Nantaise
engrange ses premiers points en battant la Sur-
vivor’s Team de Batou42. Les chaos de Batou at-
taquent en première mi-temps et marquent à la
fin du drive. Mais cela leur coutera deux joueurs
pour la seconde mi-temps et ils doivent défendre
à neuf. Les humains mettent une grosse pres-
sion, mais le Minotaure parvient à faire tom-
ber le ballon. Les survivants ne peuvent pour-
tant pas profiter de cette opportunité et les
humains marquent en panique en milieu de
deuxième. Cependant les chaos ne sont plus que
sept et ne peuvent résister à la pression humaine,
ces derniers récupèrent la balle, temporisent et
marquent en fin de match. Le Liège Elfes Club
prend la tête du classement suite à la chute des
Roseaux face au Grand Cirque.
Lors de la 4ème journée, les tendances s’af-
firment et permettent de définir les équipes qui
lutteront pour le titre et la montée et celles qui
vont devoir se ressaisir pour éviter la descente.
On retrouve dans le peloton de tête le Liège Elfes
Club (12), Le Grand Cirque (10), Les Roseaux de
Montpellier (9), les CastleVania Dreamers de Sil-
sei (8) et Jungle Speed (7).
5ème journée, ou début d’un programme dif-
ficile pour le Liège Elfes Club qui doit encore

jouer tous les prétendants à la montée. Les Red
Lecs viendront quand même à bout des Ro-
seaux de Montpellier sous une canicule qui fit
très mal aux sylvains. Cette journée est aussi
celle du match de la peur, entre les Bourbons
Putrides de Lexaeus qui affrontent Dead Vi-
king de BB BLOOD. Ces deux équipes sont
en manque cruel de points (1 et 0). Les Bour-
bons entament en attaquant et cogne à tout va.
Dans cette bataille du milieu, le revenant agile
arrive cependant à avancer vers l’en-but en pos-
session du cuir. Une association de goules revan-
chardes arrivera cependant à stopper le joueur.
La deuxième mi-temps est toujours aussi intense
et les anciens vikings craquent sous la pression,
ils ne peuvent avancer et perdent vite le ballon
le long de la touche. Les coups pleuvent et la
balle reste incontestée pendant quelques tours,
jusqu’à ce qu’une goule maladroite n’arrive pas
à s’en saisir et l’envoie dans le public. Celui-ci se
fera plaisir et glissera la balle dans le dos de la
défense des bourbons. Heureusement pour eux,
personne n’est en position de profiter de l’of-
frande. Le score en restera là, 0-0.

La 6ème journée marque le début du regain
de forme du Sang Royal qui s’offre un succès
convaincant contre les Roseaux 2-0. En première
mi-temps les bretons passent en force par leur
aile gauche et coupent en deux tous les elfes
qui se dressent sur leur chemin. Ces derniers ne
sont plus que quatre et ne peuvent qu’assister au
touchdown adverse. Suite à une réception man-
quée, les bretons remettent la main sur la gonfle
et continue de ratiboiser leurs adversaires. Une
fois de plus les elfes impuissants voient les bre-
tons alourdir la marque. Les Roseaux tentent de
réagir et foncent droit vers l’en-but adverse. Le
Sorcier appelle alors la foudre, qui puni l’impé-
tueux parti si loin de ses coéquipiers. Il aura bien
une dernière occasion de se saisir de l’ovale, mais
les mains encore roussies, il ne parviendra pas à
la ramasser.

La 7ème journée est très attendue. Le match du
titre comme on peut lire à gauche et à droite.
Le Grand Cirque co-leader reçoit le Liège Elfes
Club, premier ex-aequo, pour une explication
qu’ils veulent musclée (cf. le compte rendu ci-
contre). Mais dans l’ombre de ce match, on re-
tiendra le match fou entre les CastleVania Drea-
mers et les Roseaux de Montpellier. Les Mort-
vivants sont à la réception de la balle, mais les
elfes profitent d’un blitz pour s’enfoncer dans
le camp adverse et font le siège du ballon. Cela
s’avère payant et finissent par vite inscrire le 0-
1. Les Dreamers, espèrent pouvoir enfin un peu
jouer à la balle, mais alors que la balle est envoyée
à nouveau dans les airs, les elfes remettent ça et
blitzent à nouveau à tout va. Mais cette fois-ci les
revenants sont prêts et les accueillent d’un gant

de fer. Le piège sylvain se retourne contre lui et
les mort-vivant extirpent le porteur de la mêlée
et file marquer juste avant la pause. C’est le mo-
ment que choisi le public pour faire une émeute,
l’arbitre foire alors son calcul et ajoute trop de
temps. Les Morts vivants hors de position ar-
rivent à freiner les elfes mais Tazirel, receveur star
de l’équipe, réussi une série d’esquives le long de
la touche pour faire 1-2 sur le buzzer ! Les sup-
porters ne sont pas calmés et l’émeute se pour-
suit pendant la mi-temps, l’arbitre ne s’est pas
amélioré et cette fois-ci retire du temps de jeu.
Les roseaux sont à l’attaque et décident d’enfon-
cer le clou, infiltration et longue passe, et le 1-3 est
inscrit tout de suite. A sept contre onze les syl-
vains doivent résister une grosse mi-temps à l’as-
saut des Dreamers. Ils marquent assez vite le 2-3
et tentent le tout pour le tout à onze contre cinq.
Les elfes se cachent dans leur en-but et jouent
le chrono, les mort-vivants vont les avoir ! Ce
n’est qu’une question de temps... Mais l’arbitre
en a gaspillé en début de mi-temps et les rêves
du CastleVania sont brisés lorsque l’arbitre siffle
la fin du match.

La 8ème journée est symbole de célébration. Cé-
lébration de victoire pour Sang Royal qui se per-
met de rêver à la montée ou au maintien grâce
à un 3ème succès consécutif ! Mais surtout Cé-
lébration du titre pour le Liège Elfes Club qui
s’impose 3-1 contre les Bourbons Putrides. Le
triomphe est total avec un bilan de huit vic-
toires et un match nul au terme de la saison,
pourront-il confirmer parmi l’élite et ses célèbres
franchises? Réponse la saison prochaine! En re-
vanche, pour les Jungle Speed, Survivor’s team,
Bourbons putrides, La Biscuiterie Nantaise et
Dead Viking, les espoirs ne sont plus permis et
la descente est confirmée

La 9ème et dernière journée doit départager les
derniers candidats à la montée. Sang Royal voit
sa série de victoires interrompues et ses espoirs
brisés, la descente se profile pour les valeureux
bretons. Les Roseaux de Montpellier gagnent et
s’offrent le dernier ticket pour l’élite ! Les Drea-
mers ont donc la victoire amère, après un suc-
cès historique 5-0 contre le Grand Cirque, ceux-
ci n’accéderont finalement pas à l’élite, mais se
maintiennent en Division 2.
Un dernier coup de tonnerre frappera néan-
moins la conférence lorsque le Président du
Grand Cirque annoncera qu’il a décidé de dis-
soudre sa franchise pour monter un autre spec-
tacle ! Happy end donc pour les CastleVania
Dreamers qui bénéficient donc du dernier ticket
pour l’élite et pour Sang Royal qui pourra sa-
vourer l’ambiance de la D2 une saison de plus!
n

Msanch

Nimda l’arrogant receveur
* Non, Je ne me retirerai pas!

Cela crépitait dans tous les sens en fin d’après midi
après l’entrainement des Squirrels, l’arrogant receveur
allait donner sa première conférence de presse très at-
tendue. Après avoir évincé le capitaine, il a imposé
aux dirigeants du club sa modeste personne pour être
l’interlocuteur privilégié de la presse. Après quelques
longues minutes, le silence fut enfin là, la première
question fut sans concession :
Ù Nimda, pouvez-nous dire par quelle stratagème

vous êtes arrivé à cette place dans l’équipe ?

« Sérieusement? Vous vous demandez encore? Enfin!
Quand on voit mon palmarès et mon talent, je ne vois
pas qui peut rivaliser? Othacar? A part courir, il ne sait
rien faire ! Les autres? Des tocards recrutés juste pour
prendre des baffes à ma place! Vous voulez pas en faire
des stars quand même! »
Ù Certes mais quand même ! Vos performances ont

été plus que timides en division 2. On parle même de

saison fictive tellement vous avez été invisible, certain

allant jusqu’à qualifier de fictives vos prestations ! Il

y a des fans et des membres du staff qui vous de-

mandent de vous retirer ! Qu’en est-il vraiment ?

« Non, je ne me retirerai pas, j’irai jusqu’au bout et
c’est le public qui tranchera en fin de saison! Tout cela
n’est que polémique dont je n’ai que faire ! Une his-
toire montée de toute pièce par mes adversaires et ils
sont nombreux! »
Ù On espère que vous allez survivre * pouffe de rire

* Quels sont vos objectifs pour cette saison ?

« Le titre bien sur! On est pas venu pour enfiler des
perles ! Et si jamais cela n’est pas possible, vu l’équipe
de bras cassés, on arrive même pas à recruter un
Homme Arbre digne de ce com, il ont une durée de
vie moyenne de 3 matchs, je vais finir naturellement
meilleur receveur! »
n

Propos recueillis par SwoOn

Le choc des premiers en journée 7
* Le derby Nains/Elfes aura tenu ses promesses

Nous étions au stade pour... Le Grand Cirque – Liège
Elfes Club
Pour rien au monde nous n’aurions raté le choc de
la conférence sud de cette saison. Les deux premiers
qui s’affrontent dans un duel qui pourrait définir le
champion. Le public l’avait bien compris aussi, L’aé-
rodrome était comble. Les elfes avaient d’ailleurs fait
le déplacement en masse. Les infrastructures sont de
bonnes qualités et on notera l’espace détente pour l’ar-
bitre, d’un confort inégalé dans le stade. Le match
commence par la défense des nains. On ne change pas
une tactique qui gagne : Obliger l’adversaire à marquer
vite en leur mettant des baffes pour égaliser dans la
foulée.
Les liégeois entament avec une ouverture très large et
agressent dès que possible Légos, mais l’arbitre a tout
vu et mets un terme à cette mascarade avec juste un
avertissement verbal pour les elfes. Il a accepté les « ex-
plications » du coach. Suite à cet attroupement de
joueurs, le magicien des nains tente sa chance, mais
sa boule de feu échoue lamentablement en mettant
juste au sol l’agresseur. Les nains appliquent un mar-
quage à la culotte. Mais les liégeois sont de véritables
anguilles et envoient un paquet de nains au sol, en fai-
sant deux sonnés au passage. Jean Capelle en profite
pour faire une passe à Roger Claessen, qui s’est en-
gouffré sur la droite de la défense naine, bien décimée.
Le roule-mort arrive cependant à blitzer le porteur de
balle, mais ne parvient pas à trouver mieux qu’un « les
deux au sol », qui va sonner le nain. Incroyable mais
vrai, les elfes peuvent s’enfuir avec la balle dans le camp
nain en formant une défense très compacte.
Les intermittents du spectacle tentent de recoller
comme ils peuvent mais la mobilité des elfes est lar-
gement supérieure et leur agilité ne faillit pas. Un ri-
deau se forme juste à côté de l’en-but et avec un sang-
froid incroyable, ils s’apprêtent à temporiser. Après un
premier assaut, le rideau se transforme en cage. Mais
une deuxième vague des nains oblige Roger Claessen
à aplatir l’ovale dans l’en-but nain.
C’est alors qu’une émeute explose dans le stade. Visi-
blement les fans nains n’ont pas apprécié les cris de joie
des supporters liégeois. Le Grand Cirque n’a alors plus
le temps d’égaliser et se contente juste de taper. Les
elfes s’enfuient en fond de cours en abandonnant les
joueurs au sol. Mi-temps, on décide de tester les ins-

tallations de la buvette du stade et la réputation n’est
pas usurpée : des bières alcoolisées et servies en séries.
La deuxième s’apprête à commencer, et visiblement les
tribunes sont toujours aussi chaudes, les hooligans des
deux camps s’affrontent à nouveau et l’arbitre n’a tou-
jours pas compris comment couper son chrono!
Cette fois-ci les nains attaquent avec le roule-mort, ce
qui a le don de revigorer les troupes. Jean Nicolay est
blessé directement. Enfin, se dit le stade. La balle est
encore loin de la ligne d’assaut, mais le rouleau com-
presseur s’est mis en marche, on sent que le coach des
Red Lecs est inquiet. Les nains mettent KO Nico De-
walque, la star elfe et offrent une petite accalmie au
reste de l’équipe pour former une cage. Ça cogne et ça
avance, Guy Hellers tombe sous les coups : blessé. Les
Red Lecs tentent de répondre, mais frappent moins
fort. Nous sommes proche du Touchdown, mais les
nains temporisent, ils ne veulent pas laisser le temps
aux elfes de marquer en fin de match. Les elfes arrivent
au contact du porteur, via deux joueurs, les deux ta-
cleurs.
Les nains veulent dégager Chibani en faisant un push-
push. Mais lors du blocage, Gonfleur d’hélice s’y
prend mal et se retrouve au sol. André Cruz, qui vient
de résister à la charge, a maintenant l’opportunité de
cogner. Il expédie Chibani au sol et attrape la balle en
plein vol. Les elfes agressent Chibani et le tue.
Le match vient de basculer, les liégeois peuvent-ils
perdre? André Cruz est blessé, mais la balle tombe
dans les mains d’un nain hors de portée de l’en-but,
il n’y a plus le temps pour égaliser. Le Helfes Side
explose dans les tribunes! Ils l’ont fait, leurs joueurs
viennent d’arracher la première défaite de l’histoire du
Grand Cirque, et ils filent tout droit vers la D1, et le
titre !
À la sortie du stade, les nains font grise mine, mal-
gré l’alcool qui coule à flot. On entend du bruit ve-
nant d’un bar aux allures chics. Le contingent liégeois
y fait la fête et nous nous joignons aux festivités. Bière,
vins et autres hydromels coulent à flot. Nous croisons
même quelques joueurs et le coach qui nous reconnaît
et nous glissera « Sacré match, hein! » Le moins que
l’on puisse dire, c’est que les Red Lecs aiment faire la
fête ! n

Msanch

Fourberies de Ratspin : présentation par le coach himself de l’équipe de rats fraichement débarquée en D2
* A une saison de l’elite, ils vont courir bêtement vers la victoire.... ou la mort ...

Ù Commencement

Equipe arrivée durant la saison 1 du Casque San-
glant, Ratspin n’est autre qu’un skaven scientifique
fou et aussi coach adjoint, amateur d’expériences
(plus que douteuses) sur les joueurs de l’équipe, ce
qui pourrait expliquer à la fois la disparition de cer-
tains joueurs entre deux matchs, mais leur efficacité
durant certains matchs voire même leurs mutations
soudaines (ou leur inutilité parfois). Certains diront
qu’il a également pris de l’ADN de certains coachs et
a réussi à en faire des skavens, mais ce ne sont que des
rumeurs faites par des personnes encore plus folles
que Ratspin.

Malgré deux matchs de retard (et quelques pots de
vin), cette équipe a tout de même réussi à monter en
division 3, première grande victoire de cette équipe
encore mystérieuse.
Ù Bilan de la première saison :

3 victoires - 2 nuls - 2 défaites, mais le coach ainsi que
l’équipe se souviendra de 3 matchs démoralisant, 2
qui se finissent sur des esquives/passes/réceptions ce
qui arrache un nul et une victoire, et un autre où
il se trouverait que des Morts-vivants savent mieux
prendre la balle que des skavens.
Morale de l’histoire : Il ne faut jamais sous estimer
un adversaire peu importe ses compétences et son
efficacité dans le jeu.
Ù Quelques chiffres :

l Equipe : 2e meilleure attaque de la D4 saison 1 (17
Touchdowns en 7 matchs).
l RatwoOn : Meilleur receveur de la D4 saison 1 (9
réceptions), 3e meilleur marqueur de la D4 saison 1
(7 Touchdowns).
l RatB Blood : 3e meilleur marqueur de la D4 sai-
son 1 (7 Touchdowns).
l Le nombre de morts dans tout ça? 3 morts :
Ratba, Ratstorah et Rateur House, 2 trois quarts et
1 lanceur.

l 2 blessés : Ratperon Rouge (-1 MV) et Ratpa
Schultz (blessure persistante depuis le premier
match, et il tient le coup!).
Suite au lanceur mort dernier match, il a bien fallu
en prendre un nouveau, espérons qu’il sera plus ré-
sistant que son prédécesseur. Mais, l’équipe a deux
coureurs d’égout d’élite qui se nomment RatwoOn
et RatB Blood, le premier a déjà eu sa première mu-
tation (queue préhensile) alors que le deuxième est
possiblement le joueur le plus rapide du champion-
nat, et il devra le prouver, et c’est surtout grâce à ces
deux là que l’équipe a pu marquer autant de TD.
Ù Effectif : on a déjà parlé de certains joueurs, mais
pas de tous.
§ Le fameux Rat Ogre ”Ratkeinstein”, malgré le
fait qu’il finisse son premier match avec une simple
commotion sans incidence, il aura survécu à toute
la saison et aura même le privilège de s’être amélioré
depuis son dernier match (compétence blocage).
§ Les deux vermines de choc Ratster Cell et Ra-
tue Géniale en sont à peu près au même point qu’au
début, en effet, ils n’ont rien appris depuis le pre-
mier match, même si Ratster Cell a réussi a marquer
un touchdown et que Ratue Géniale a été sauvé de
justesse par l’apothicaire, ils vont devoir se surpasser
s’ils veulent rester dans l’effectif ou ne pas mourir.

(ce qui est un peu la même chose)
§ Le coureur d’égout oublié Ratsanch est arrivé en
plein milieu de la saison, et son manque d’expérience
s’est fait ressentir car il n’a marqué qu’un seul touch-
down, mais il a voulu montrer qu’il voulait se sur-
passer car il a réussi à blesser un joueur lors d’un
match, est-ce suffisant pour ne pas se faire oublier?
§ Le nouveau lanceur, Ratspin met tous ses es-
poirs sur le nouveau lanceur Ratkyrel, il n’a en-
core rien montré pour le moment car il n’a pas en-
core joué, mais l’intéressé aurait dit ”Je me surpas-
serai, quitte à y perdre un bras, et j’aurai toujours le
deuxième pour prendre la balle”, espérons qu’il ne
perde pas les deux.
§ Les trois-quarts, soyons honnête, ils sont là pour
protéger les coureurs et pour se prendre les coups
jusqu’à la mort même si parfois, ils peuvent faire des
exploits, mais c’est rare. On retiendra surtout Ratpa
Schultz qui malgré la blessure persistante du pre-
mier match aura tenu toute la saison et se sera éga-
lement permis de blesser 2 joueurs adverses durant
les matchs et Ratba qui aura réussi à voir le premier
coup d’envoi de sa vie juste avant de mourir, la lé-
gende dit qu’il aurait abusé des expériences de Rats-
pin avant le match.
Ù Objectifs de la saison :

Réussir à se qualifier pour la D1 (avec ou sans pot de
vin).
Tuer au minimum 1 joueur clef aux équipes favorites
qui se croient les plus forts. (pour faire simple, les
trois qui ont la plus grosse Tv).
Garder le rat ogre ainsi que les coureurs d’égout en
vie et sans blessure grave.
Passer premier en tant que meilleure attaque sur
toute la division 2. Garder au minimum deux
joueurs sur le top 3 des meilleurs marqueurs sur
toute la division 2.
Ù Dernière minute :

RatB Blood aurait dit ”En tant que capitaine, notre
match clef sera à la troisième journée contre les Mi-
crobrasseurs afin de tuer la vachette ”L’Enclume”
pour lui apprendre la vie, c’est notre objectif princi-
pal avant la montée et même le fait d’être le meilleur
marqueur”.
RaB Blood est satisfait du nouveau transfert ”Ro-
quefort”, une vermine de choc expérimenté qui a
fait des prouesses à l’entraînement, nous espérons
que ce soit pareil durant les matchs.
Petite pensée à tous les skavens morts ayant fait par-
tie des ”Fourberies de Ratspin” et surtout Ratsanch
le seul gutter mort de l’équipe. n
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La Bande à Dédé
* Partis de loin, ils atteignent la D2 à coup de corruption!

Appuyé à une petite table dont le bois était bu-
riné par de trop longues nuits où les rasades s’en-
filent au rythme des histoires des noctambules,
Astorah leva une nouvelle fois son coude d’un
geste sec. Aussitôt, une brulure redessina pro-
gressivement dans sa poitrine un parcours in-
visible à partir de son gosier. L’alcool piquant
du breuvage distillé par le Frère Jean lui arracha
un léger râle et embua son regard qui replon-
gea au creux de la bouteille encore trop pleine
pour tarir les songes du coach. Ses pupilles lui-
santes d’ivresse semblaient scruter le breuvage
en quête d’un signe, comme Dame Irma avec sa
boule ronde quand elle cherche à lire le destin si-
nistre d’un sire.
« A la santé de Péteur Pan! » se dit-il avant de
gober le verre suivant, dans le même rituel.
La douce clameur de l’auberge, ce brouillard
dans son esprit... tout cela lui remémorait sa ren-
contre avec Dédé.
...
C’était l’intersaison et coach Astorah était en
pleine errance, en quête de son Graal ; assit à
cette même place, il tenait une grande conver-
sation avec sa bouteille d’eau d’une vie trépas-
sée par l’alambic clandestin. Il se demandait alors
comment il pouvait espérer participer à la pro-
chaine saison du fameux Blood Bowl. Aucun des
seigneurs de la place n’avait daigné lui accorder
audience pour lui confier une équipe. D’ailleurs,
les meilleures équipes étaient déjà dirigées par les
meilleurs coachs. Seul le Vieux Baba, un halfling
qui tient une échoppe ancestrale de feuillardiers
dans l’une des ruelles les plus sinistres du bas
quartier s’était proposé de lui confier quelques
pièces s’il réussissait à aligner une équipe au ta-
bleau des marques.
« Tu sais que j’aime le jeu, avait-il dit à Astorah.
Mais c’est plus de mon âge, je ne suis plus bon
qu’à tenir boutique avec mes cousins près des tri-
bunes. Cependant, j’t’aime bien et j’te flaire as-
sez malin. Alors si tu réunis onze gaillards aux
bourses pleines qui tâtent du cuir, je veux bien
te soutenir... »
C’est alors qu’une clameur se fit dans la salle. Des
éclats de voix aux hormones, du verre brisé, des
bancs qui crissent la pierre, une table qui tombe
au sol, les cris de ces dames de joie... Il y avait
foule ce soir-là, les grandes gueules allaient bon
train. Et exceptionnellement une bande de ra-
tons s’était flanquée dans la grand salle pour s’ar-
souiller, eux qui squattent toujours la sombre
salle du bas fond, à l’écart des paysans. Ce qui
devait arriver arriva. C’est le moment qu’Asto-
rah préférait ! Ce moment où c’est l’instinct qui
parle, où la testostérone vous fait poser vos pré-
cieuses sur la table, où les mecs se révèlent ! Un
gros balèze entouré de sa bande toisait de sa hau-
teur les ratons. ”Tu la veux la tapette !” aboya le
colosse à la gueule du rat qui se tenait face à lui.
Une gueule, ça il en avait une gueule ce rat là ! Un
espèce de museau qui n’avait de plus tordu que
son regard aux yeux fourbes, des balafres impri-
mant à cette caricature un rictus sépia, à mi che-
min entre le sourire et le grognement.
L’espace d’une seconde, le temps sembla sus-
pendu à la réaction de ce rat. L’air sembla man-

quer à cette foule qui ne respirait plus, impri-
mant à la scène une intensité enflée par l’appel
du sang. Le skaven sembla s’enivrer de l’haleine
de trappeur du colosse. Enfin un sourire se des-
sina comme par folie dans les yeux de la vermine :
« Tournée générale ! » cria le skaven en se jetant
sur le mastodonte. Comme un seul rat, les autres
skavens l’imitèrent, bondissants sur les acolytes
de la brute. Astorah jubilait, sautillait sur son
séant en matant le spectacle ! C’était une effu-
sion de cris, de giclures sanguines, d’envolées de
molaires... Ah ça valait bien encore une rasade !
Quand l’aubergiste intervint enfin avec son
gourdin pour clore le spectacle, le calme était
déjà presque revenu. Les ratons avaient pris
chers mais la brute râlait à terre, se faisant car-
pette, agonisante parmi les siens. Se dressant de
toute sa fierté, le rat cogneur toisa les autres ta-
blées en criant ”elles sont où les tapettes !” ce qui
déclencha les ricanements de tous ses comparses
au long museau.
« TOI! ... »
L’exclamation fit taire cette assemblée frétillante.
Le rat bagarreur se retourna lentement, lançant
son regard fourbe par dessus l’épaule pour dé-
couvrir qui osait l’interpeler ainsi en cet instant.
« Oui? » fit-il d’un air menaçant. Un semi
homme se tenait debout devant lui, au milieu de
la salle redevenue silencieuse. Il était accroché à
sa bouteille comme un pied de tomates à son tu-
teur.
« Oui, TOI! » répéta Astorah en levant un bras
pour pointer du doigt comme une lance la ver-
mine qui reprenait sa posture d’attente...
« Je te veux dans mon équipe ! »
Le rat faillit éclater de rire alors que des glousse-
ments commençaient à poindre.
« Ton équipe? », questionna-t-il, mi-amusé,
mi-menaçant, s’approchant d’un pas.
« Mon équipe... de Blood Bowl », finit par arti-
culer Astorah, déclenchant un murmure dans la
salle.
Le skaven le scruta quelques secondes pour le
jauger, détourna légèrement le regard vers le mur
où un vieux parchemin publicitaire finissait de
se décoller. On pouvait y voir des silhouettes se
joutant dans des éclats de sang autour d’une es-
pèce de baudruche ovale faite de panse cousue.
« Toi... Et tes potes », conclut enfin le coach qui
se mit à tendre bien haut sa bouteille au raton.
La vermine le regarda encore. Astorah se dit que
le raton ne pouvait refuser ce défi, pas en cet ins-
tant où il avait clamé avec fierté être le plus fort,
pas en cet instant où toute l’assemblée avait son
attention portée sur lui. Le coach soutint le re-
gard du rat qui ne pouvait ignorer ce que signi-
fiait s’engager pour le Blood Bowl. C’était la pos-
sibilité de prouver qu’il était le plus fort. C’était
la possibilité de se faire un nom, de l’oseille et en-
core plus de ratones, parmi les plus belles. C’était
la certitude de pouvoir glorifier le nom de son
clan. C’était surtout la certitude de mourir bien-
tôt...
Après quelques secondes, le rat prit la bouteille
et finit de la vider d’un trait. Il fixa alors Astorah
avec à nouveau un éclat de folie dans les yeux et
posa dans une tape virile sa patte sur l’épaule du

coach :
« Moi, c’est Dédé, Dédé l’Embrouille », dit-il.
« Ressers-moi donc une bouteille. »
« Tournée générale ! », clama Astorah pour
conclure cette transaction, saluée par la clameur
joyeuse de toute l’assemblée des ivrognes de l’au-
berge.
...
Cette soirée avait été la première d’une longue
biture. Dédé et sa bande avait facilement adhéré
au projet. Le plus dur avait été de convaincre le
Vieux Baba de lacher son oseille pour une portée
de novices.
« Quand je te parle de bourses pleines, je te parle
pas de couillus. Et quand je te parle de cuir, je te
parle pas de celui des autres pochtrons »avait-
il lâché. Astorah avait appuyé sur le fait que
les ratons étaient nombreux et connaissaient du
monde. Le Vieux Baba s’était plié à l’argument
mais n’avait laché que la moitié de la bourse pro-
mise. Le vieux grippe-sous avait bien du y faire
son affaire parce qu’il n’a pas fallu longtemps
le cuisiner pour qu’il soutienne Astorah pour
la prochaine saison. Il faut dire que Dédé sa-
vait faire causer pendant les matchs, et que les
débuts de la bande dans le jeu avait déjoué un
temps quelques pronostiques de la division 4 du
Casque Sanglant. La renommée de la bande dé-
passait à présent la travée centrale du quartier du
bas-fond.
« A la santé de Michel Jaxon! » se dit Astorah
avant de gober encore un verre.
Un éclat de rire féminin s’éleva depuis l’arrière
salle sombre. Le coach reconnu la voix de la pul-
peuse Sandrine Tropforte. La pépette avait du
charme et avait commencé comme pin-up dans
la page centrale du journal du quartier. C’est de
là que Richard Jouir l’avait rencontré et sorti ja-
lousement des pattes d’un rédacteur plutôt mac
à ses heures. La belle ratone filait le parfait amour
avec son beau Richard Jouir, au point de le col-
ler aux basques à tous les entrainements. Enfin
ça, c’était jusqu’à ce que Richard, perturbé du-
rant un match par un cri de Sandrine depuis les
tribunes, ne vit arriver la mandale appuyée d’un
zombie durant la saison 1. L’action suivante, le
public avait déjà oublié l’existence de Richard...
A croire que Sandrine aussi. A moins que ce soit
pour l’oublier qu’elle aussi s’oubliait chaque soir
dans les pattes d’un nouveau raton...
« A la santé de Richard Jouir ! » se dit Astorah
avant de gober encore un verre.
Le coach se demandait à quel macchabée il al-
lait porter un toast cette saison 2. Il se deman-
dait surtout comment il allait passer cette foutue
saison de Division 3. Il avait assisté sur Cabalvi-
sion au tirage au sort de la poule Ouest. « Enefel
a déjà été engraissé ! », marmonna-t-il, « Tous
des bourrins ». Dédé et sa bande semblaient per-
dus parmi les tonnes de muscles qui dopaient les
neuf autres équipes.
« A la santé des bourrins ! »se réjouit Astorah
avant de commander une autre bouteille et cette
fois-ci pour fêter la montée en D2. n

Astorah

Røwån Åtkinsøn, c’est le ”chouchou” du coach des Kømicks.
* O’Mà revient sur son choix de la saison 3

Quand O’Mà a été remerc.. s’est séparé des Va-
rans du Korsiko, il a pris en main un tout jeune
club nordique (Il a laissé des bêtes à sang froid
pour des hommes du froid aimant le sang). Pour
marquer les esprits lors de son investiture, il em-
mena ses joueurs tous rookies en stage en haute
montagne : Stage d’oxygénation, cohésion, sur-
vie... Et bien sûr, lors de la première randonnée
ils s’égarèrent et ne durent leur salut qu’à l’ar-
rivée inopinée d’un yéti à l’allure simiesque in-
quiétante. Sans mot dire, le coach givré jeté sur
l’épaule, il mena le reste du groupe vers la vallée,
son camp d’entrainement (et son réfectoire...).
Le lendemain, tout naturellement, il entra sur

le terrain lors du match amical de décrassage. Il
observa le ballet étrange pendant 4 tours : Le
coach qui crie et s’agite sur la touche, les joueurs
en blanc qui filent des baffes à ceux en rouge...
Au cinquième tour, il blitze et met KO un trois-
quart, au sixième, idem... : A la mi-temps, tout
le staff des Kømicks l’avait adopté !
Maintenant cela fait trois ans et 28 matchs (sur
29) que Røwån arpente les terrains. Il a, à son
actif, 1 mort, 85 passages d’armures et 23 KO in-
fligés.
Très rapidement il a acquis la science du blo-
cage, puis il a développé son punch (ce qui se ma-
rie à merveille avec ses griffes acérées). A l’heure

actuelle, son développement physique est tel
qu’il peut esquiver et courir presque comme un
elfe. Mais la qualité préférée de Røwån au sein
des Kømicks, c’est sa capacité, par sa seule pré-
sence, à jeter un froid glacial et inquiétant à tout
son entourage. Pour toutes ces raisons, O’Mà
l’a nommé capitaine et l’emmène volontiers en
conférence de presse :
Les journalistes semblent, à chaque fois, plus
aimables et attentifs, mais surtout beaucoup
moins tatillons sur les performances sportives...
n

O’mà

Première intersaison chez les Charognards du Charolais
* Traction autour d’un bruger !

- Raids, le gars des fast food insiste pour te voir
et...
- Je m’en fous! Qu’il aille se faire...
- Ha bonjour Monsieur Raids. Ravi de vous ren-
contrer.
- Vous êtes qui?
- Ronald Mc Gerbal des sandwichs Mc Murty’s.
- Non j’ai pas faim et je n’ai surtout pas de
temps à perdre. Je prépare la prochaine saison de
l’équipe.
- Justement j’ai une proposition de sponsoring à
vous faire.
- Vous faites dans le Blood Bowl maintenant?
- Ouiiii comment vous dire...nous avons aban-
donné la restauration scolaire récemment. Vous
savez les bruits qui courent sur les enfants qui
ont attaqué leurs parents à coups de griffes ne
sont pas fondés...mais ça nous a fait beaucoup
de tort.
- Ouais je vois le genre...mais bon vos histoires de
bouffe c’est pas mon problème et j’ai rien à voir
avec ça !

- Au contraire vous avez une image formidable.
Nous allons vendre un nouveau ”Mc Murty’s
Charolais” au bon goût de bœuf et nous comp-
tons sur vous. Vos supporters sont amateurs de
viande et les autres amateurs de viande vont de-
venir vos supporters. Pour chaque billet acheté
dans votre stade chaque personne aura une ré-
duction sur notre nouveau produit !
- Mais il n’y a jamais eu de bœuf dans vos bur-
gers dégueulasses !
- Ce n’est pas le problème...Nous savons que
vous avez besoin d’argent.
Vous avez perdu trois trois-quarts la saison der-
nière et ce n’est pas le nouveau, Jason S’Tathane,
l’ancien livreur qui va remonter le niveau. En
plus vous avez deux orcs noirs complétement à
la masse : Laure Mamadou cherche son bonnet
en permanence et ce pervers de Marcel M’har-
cèle passe son temps à reluquer les cheerleaders.
- Vous semblez oublier les deux autres : Lunettes
3Dés et Termin’ a tort ! Qui avec leur système de
visée ont considérablement augmenté leur capa-

cité de combat.
- Oui mais votre équipe ne fais rêver personne.
Le lanceur Klink Eastwood n’arrivera jamais à la
cheville de son idole Papa Schultz.
- Attendez, vous avez déjà vu une équipe de
blitzers comme la notre? Getck from Kanardos
dont les ancêtres jouaient au Rugball et Flash
se sont entrainés avec une partie de mon ancien
staff elfe noir. Sans parler des deux tueurs Jack et
Sub-Zero.
- C’est bien joli tout ça mais ça ne règle pas
votre”gros” problème de troll. Il est encore plus
débile que la moyenne!
- Bon écoutez! Je n’ai pas de leçon de coaching à
recevoir de vous. Le seul troll sur le marché des
transferts est Vert Aul de la D1 et le coach Trai-
ner of Hell n’a pas l’intention de le brader.
- Vous savez que 170 k ce n’est pas grand chose
pour nous... n

Raids

Conférence de presse des Black Spice
* En D2, ils vont tout donner

Une foule importante de suppor-
ters était regroupée devant le siège
de l’équipe des ”Black Spice”. Ils
étaient venus en nombre pour as-
sister à la 1ère conférence de presse
avant l’ouverture de la saison 3
du championnat du ”Casque san-
glant”. En effet, à l’issue d’un beau
parcours, les Elfes Noirs venaient
d’accéder à la 2ème division.
Une limousine noire fit alors son
apparition et se gara devant l’entrée.
Le coureur star Enmael en sorti ac-
compagné à chaque bras des 2 Fu-
ries Furiosa et Daemonya. Celles-ci
avaient revêtu leurs plus belles te-
nues et étaient maquillées comme
jamais. Un peu à l’écart, le pro-
priétaire de l’équipe David Rackam
portait un regard jaloux sur la capi-
taine, accessoirement aussi sa com-
pagne de longue date. La nouvelle
recrue fît alors son entrée devant
une assemblée de journalistes qui
l’attendait de pied ferme. Il portait
un magnifique manteau de four-
rure noir, doublé de soie et ar-
borant la fameuse comète enflam-
mée, symbole des Elfes Noirs ; rien
n’était trop clinquant pour lui lors-
qu’il s’agit de se mettre en valeur.
Une fois assis à la tribune, la journa-
liste de l’Epique Melisandre Gross-
messe chargée de suivre l’équipe
toute la saison, dégaina la 1ère.
Ù Enmael, vous venez d’être re-

cruté par les Black Spice au poste

de coureur principal. Quels sont

vos objectifs pour le Champion-

nat ?

Avec le sourire charmeur dont il ne
se déparait jamais en pareille occa-
sion.
« Bonjour Mélisandre, tout
d’abord bonne saison à vous aussi.
Je compte bien utiliser mes ta-
lents pour gagner le maximum
de matchs avec mes nouveaux co-
équipiers. Je pense qu’en ayant été
champion la saison passée, je suis à
même de les faire progresser et qui

sait, atteindre la 1ère division. »
Ù Justement, que pensez-vous de

vous nouveaux coéquipiers ?

« Mes 2 nouvelles amies ici pré-
sentes ont déjà prouvé leurs capa-
cités en scorant à de nombreuses
occasions et en prenant plaisir à
cogner leurs adversaires. Je sens
qu’on va bien s’amuser ensemble
(Certains membres de l’assemblée
avaient un sourire narquois à cette
réponse, se demandant s’il fallait
la prendre au propre ou au fi-
guré...). J’ai rencontré mes autres
co-équipiers lors de nos entraine-
ments, ils ne manquent pas de ta-
lent et de courage pour pratiquer à
la fois le Bojeu et la castagne, ça pro-
met. »
Ù A ce propos, les 2 coachs Orcs

de votre conférence, Raids et Trai-

ner, ont déjà déclaré qu’ils vous

ont placé sur la liste de leurs cibles

prioritaires. Qu’est-ce que vous en

pensez ?

« Pas grand chose à vrai dire. J’ai
déjà rencontré par le passé les
Pommes vertes coachés par Trai-
ner et les Black Spice m’ont raconté
leur match passé contre les Cha-
rognards de Raids. Je ne tiens pas
compte de ces menaces de fier à
bras, on jouera notre jeu comme
d’habitude et si à l’occasion, on
peut leur faire ravaler leurs paroles,
on ne se privera pas. »
Ù Vous étiez auparavant membre

de la Maison Shar’Zak qui a fini

championne il y a quelques se-

maines. Pas trop déçu de les avoir

quitté ? « Non, il était temps d’aller
voir ailleurs. Les coachs Asterdroid
et Zakyrel sont parvenus à un ac-
cord pour un échange avec leur an-
cien coureur Vortex. Je n’avais pas
de raison de m’y opposer. Je sou-
haite une bonne saison à mes an-
ciens partenaires. »
Suite à cette réponse, le celèbre
éditorialiste Vincent Doutruc (à
la fois connu pour son verbe en-

flammé et sa propension à fréquen-
ter les bonnes tables) prit la parole
en s’adressant au propriétaire des
Black Spice.
Ù David, c’est vous qui avez négo-

cié cet échange suite à la demande

de votre coach et réglé les termes

financiers. Enmael représente un

des plus gros transferts de la sai-

son. Que pouvez-vous nous dire à

ce propos ?

« Bonjour Vincent, je vois qu’à
votre habitude vous êtes plus inté-
ressé par le volet extra-sportif que
par les intentions sur le terrain de
notre nouvelle star. Pour vous ré-
pondre, j’ai estimé avec notre coach
qu’il fallait franchir un palier cette
saison et j’ai donc décidé que la pro-
position de Zakyrel était une belle
opportunité à saisir. Nous avions
de plus une trésorerie bien four-
nie. »
Ù Ca tombe bien que vous par-

liez de ça. Vous n’êtes pas s’en sa-

voir que votre nom est cité dans

la fameuse affaire des "Ranama

Papers" et que certains contrats

avec l’agent Jorge Menfess auraient

donné lieu à des malversations.

« J’ai toute confiance en Jorge, c’est
un très bon agent et c’est d’ailleurs
lui qui s’occupe d’Enmael. Pour
le reste, je ne pensais pas que
vous tomberiez dans ce genre de
bassesses lors de cette conférence
de presse d’avant saison. J’ai toute
confiance dans la justice de mon
pays pour prouver que je n’ai rien
à voir avec ce que la presse de bas
étage rapporte. »
La tension sembla s’élever parmi
les journalistes présents suite à
cette réponse. La responsable de
la communication prit alors la pa-
role :
« Messieurs, mesdames, cette
conférence est maintenant ter-
minée. Merci d’y avoir assisté. » n

Astédroïds
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L’Etoile du Nord, « J’ai rencontré Le Colonel »
* Par Khi Wysson, journaliste.

Cher lecteurs. J’ai eu la chance de pouvoir interviewer
le capitaine de l’équipe des Soldats Caladois la semaine
dernière, durant la trêve de l’inter-saison du cham-
pionnat du Casque Sanglant. Excité comme un gamin
devant une tourte chaude, je marchais d’un bon pas
en direction des infrastructures de l’équipe, maudis-
sant la bruine qui ne cessait depuis quelques jours en
plus du vent froid. Je fus un peu dérouté en décou-
vrant un camp de toile juste aux abords de leur stade
« La Calade d’Or ». Cela ressemblait plus à un camp
militaire, qu’à un centre d’entraînement d’une équipe
de BloodBowl. Ne voyant rien d’autre aux alentours,
je m’avançais, un peu hésitant, vers la lisière du camp.
Un homme sortit soudainement de la tente la plus
proche en clamant : « Halte là, qui va là? », tout en
me menaçant d’une lance. Surpris, je bredouillais plus
ou moins mon nom en lui tendant mon invitation qui
commençait à se gonfler d’eau, la main tremblant légè-
rement. Dédaignant mon sauf-conduit, il m’inspecta
des pieds à la tête de son regard tout en reniflant : « Ah
OK, suivez-moi, je vous emmène. ». S’enfonçant dans
le village de toile, je le suivais. Je m’aperçus alors que
dans les allées, tout était propre et bien rangé : la plu-
part des villes devraient prendre exemple sur leur orga-
nisation. Arrivés devant une tente un peu plus grande
que les autres, mon guide me demanda de patienter et
il entra. Je l’entendis se présenter et expliquer la raison
de sa venue. Une voix, grave mais chaleureuse, répon-
dit : « Très bien, faites-le entrer. ».
En entrant, ce fut la douce chaleur qui me surprit, ainsi
que la décoration de la tente. J’avais l’impression de me
retrouver dans un livre de chroniques militaires : hor-
mis l’ordre apparent au sein de ce « logement », la dé-
coration faisait la part belle à des trophées divers et va-
riés. J’ai vu des bannières prises à l’ennemi, des armes
sur différents râteliers, et sur la table centrale étaient
éparpillées des parchemins qui laissaient entrevoir des
plans d’attaque, ou plutôt de tactiques d’attaques et de
défense de notre cher sport. « Bonjour et mettez-vous
à l’aise. », fut la phrase d’introduction de l’homme qui
me reçut. Je m’installais sur un siège confortable mais
pas trop, et sortit mes parchemins et plumes pour no-
ter notre entretien. Nous servant une boisson chaude
amère appelée kawa (ramenée de sa campagne en Esta-
lie, me précisa-t-il), Le Colonel s’installa dans un siège
jumeau du mien et voici la teneur de nos échanges.
Khy Wysson (KW) : « Colonel, merci de me recevoir
au sein même de vos installations. Je commencerai par
une question directe : Au vu de vos résultats lors de la
dernière saison, beaucoup ont été surpris d’apprendre
que vous montiez tout de même en division 3. Pouvez-
vous m’en dire plus? »
Le Colonel (COL) : « Je ne sais quand le comité direc-
teur a pris cette décision, mais visiblement beaucoup
de coachs ont mis la clé sous la porte, ce qui a permis
notre repêchage. J’ai appris la nouvelle il y a quelques
jours en revenant d’un stage d’aguerrissement en zone
froide dans les montagnes de Norsca. D’ailleurs, il fau-
dra qu’on m’explique l’intérêt de mettre des planches
au bout des pieds pour descendre des pentes ennei-
gées. »
KW : « Nos lecteurs aimerait en apprendre un
peu plus sur vos tactiques qui les émeuvent et les
éblouissent tant : sont-elles toutes prévues à l’avance
ou s’agit-il d’intuitions du dernier moment ? »

COL : « Ecoutez, vous comprendrez que nous ne
pouvons révéler nos méthodes à tous. Sachez simple-
ment que les meilleurs plans s’écroulent au contact de
la réalité du terrain. C’est donc plutôt un mélange des
deux : prévision et adaptation. Bien sûr, notre entraî-
nement rigoureux et permanent est le principal fonde-
ment de notre jeu. »
KW : « Le profil de votre équipe est assez atypique :
vous mélangez à la fois des statistiques formidables
(Equipe prenant le plus de risques – 56%) et catastro-
phiques (Equipe avec le plus de TurnOver – 79). Com-
ment l’expliquez-vous? »
COL : « Disons qu’il arrive régulièrement que les
stratégies élaborées avant match par notre coach pré-
sentent des dysfonctionnements face aux tactiques
que je déploie sur le terrain. »
KW : « Justement, les rumeurs parlent de graves
dissensions entre votre coach Le_Voyageur et vous-
même. Pouvez-vous en dire plus à nos lecteurs sur ce
sujet? »
COL : « Je ne créerai pas de polémique : les rapports
entre le coach et le reste de la compagnie, je veux dire
l’équipe, sont ce qu’ils doivent être : professionnels. »
KW : « Mmmh, très bien. Passons à la question sui-
vante : les règles du championnat ont évolué. En divi-
sion 3, seuls les 4 premiers monteront en division 2, le
5ème sera maintenu et les 5 suivants seront exclus du
championnat. Qu’en pensez-vous? »
COL : « Il n’est pas de mon niveau de critiquer les
règles mises en places par le comité directeur sportif.
Pour faire court, je vous citerai une maxime du géné-
ral Ramh Bôô : Si tu veux survivre à la guerre, il faut
devenir la guerre. C’est un mantra que j’applique en
permanence sur le terrain pour mon équipe et moi. »
KW : « Euh, d’accord. Passons donc à la dernière ques-
tion. En cette inter-saison, les transferts de joueurs
vont bon train, alors pourquoi les Soldats n’en ont pas
fait? »
COL : « Ceci est du ressort du coach, bien que toute
nouvelle recrue passera forcément entre les mains de
nos entraîneurs. Mais, il faut avouer qu’il n’y a pas eu
de proposition sérieuse sur le marché des transferts. »
KW : « eh bien, merci Colonel de vos réponses. Je vous
souhaite de la réussite dans la prochaine saison. »
Recevant un sourire pour seul au revoir, je remballais
mes affaires et sortit de la tente où mon guide atten-
dait. Sur le chemin du retour, la pluie ayant cessée, je
tentais d’obtenir des confidences de ce représentant de
la troupe, euh de l’équipe : « Dites-moi, où se trouve
la tente de votre coach, Le_Voyageur? ». Mon guide
jeta un coup d’œil de droite et de gauche, comme vou-
lant vérifier que personne ne nous écoutait. « Ah bah,
vous ne risquez pas de la trouver. Il loge dans une ta-
verne proche d’ici. Il paraît même qu’il a dilapidé une
bonne partie des gains des matchs à s’enivrer. Le Co-
lonel est furax après lui. Faut dire qu’ils s’engueulent
avant, pendant et après tous les matchs. »
Remerciant mon guide d’une poignée de main, je fi-
lais rejoindre mon bureau pour rédiger le compte-
rendu de notre interview. Nous verrons bien ce que
deviendra cette petite équipe de campagne dans sa
prochaine... campagne bien entendu. A bon enten-
deur... n

Le_Voyageur

Les Écailles Sombres ont trouvé un chef
* Mindaxz Langue de P au micro!

Ù Il semble que le sort vous a désigné comme étant

la future star de l’équipe. Pouvez-vous nous décrire

vos qualités pour remplir ce rôle là ? Si vous en avez

bien sûr (le journaliste pouffe de rire ).

« Il était normal d’être désigné star de de l’équipe par
mon nouvel entraineur, recruté à prix d’or, ma famille
ne cesse de me le répéter, la star c’est moi. En même
temps je ne veux pas dire mais à part moi dans cette
équipe il n’y a pas vraiment d’autre joueur de BB. »
Ù Langue de P ? Quel est donc ce sobriquet ? Venez-

vous d’un canard concurrent où vous étiez dans les

ragots les plus bas ?

« C’est mon nom et non un sobriquet petit scri-
bouillard! Les ”de P” sont une entreprise spécialisée
dans la maroquinerie de luxe dont mon frère est à la
tête (nous disposons des meilleurs peaux sur le mar-
ché) dont le nouveau modèle de sac XXL entièrement
fait main sera bientôt sur le marché. »
Ù Quelles sont vos objectifs personnels et pour

l’équipe outre le fait de rester vivant ?

« Nous allons, grâce à nos victoires et notre style de
jeu spectaculaire, faire connaître la marque à travers
tout le vieux monde. Les Ecailles Sombres réalisées par
les meilleurs designers seront un franc succès foie de
”Langue de P”. » n

Propos recueillis par SwoOn

Le changement, c’est maintenant!
* A l’origine des Artistes

Une thérapie difficile !
Cela faisait un moment que j’errai sur les terres
du vieux monde, d’auberges en tavernes, de ta-
vernes en troquets, de troquets en relais, entre-
tenant ma petite dépression post saison 1. Il faut
dire que coacher des elfes qui ratent une passe
sur deux et trois réceptions sur quatre, ça vous
bouffe le cerveau, en restant poli ! Quittant pour
une temps la Sylvanie et mes déboires elfiques,
le hasard (merci Enéfel) de ma route me condui-
sit aux portes de la célèbre cité du loup Blanc :
Middenheim. M’acquittant du droit d’entrée, je
me ruais dans le premier rade du coin afin de re-
prendre ma thérapie quotidienne, et accessoire-
ment gouter à la spécialité locale : la ”Das gute
Hoffnung” (ndla - le bon espoir) une bière tout
en finesse, son arôme en céréales torréfiées est
fortement élevé, avec des notes de café, de cho-
colat et d’anis, sa couleur est brun très foncé.
D’un degré d’alcool de 8, elle est servie avec
une mousse forte et tenace pour obtenir une lä-
ger ronde, crémeuse et veloutée. Sang bleu, que
c’était bon! La petite sœur dans le gosier ap-
pela la grande, je me fis un plaisir de découvrir
toute la famille ! Et c’est le genre de présentation
qui ne vous laisse pas indifférent. Lorsque l’au-
bergiste me vira de la grande salle, j’étais le der-
nier, bien entamé! Je sortis tant bien que mal
et après un ”Scuzé Mam’zelle” adressé à un ré-
verbère qui traversait, je ne pus résister à la ten-
tation de fouler l’herbe tendre du parc voisin!
On ne se refait pas ! M’accroupissant pour reni-
fler la douce odeur du tapis vert, j’aperçus deux
gars en train de creuser dans la lumière fluette
d’une lampe que tenait un troisième! Diantre,
cette bière est si bonne qu’elle provoque des
hallucinations également? Intrigué, j’observais
l’étrange manège, les yeux écarquillés, quand
une lourde masse vint s’abattre sur mon crâne et
m’envoya voir Morphée!
Un réveil douloureux!
Reprendre connaissance avec la sensation de
s’être fait roulé dessus par les Pionniers All
Stars suivi des Crampons Nocturnes est une ex-
périence des plus désagréables que je ne vous
conseille pas ! Un mec assez chétif, vêtu d’un
long manteau noir surmonté d’une capuche,
d’un teint blafard - genre le gars qui n’a pas vu
le soleil depuis un moment - était face à moi.
Voyant que mes neurones se reconnectaient, il
lança :
- « Alors comme ça on fouine dans les parcs, on
épie ce que font les autres? Les petites balances
ne font pas de vieux os à Middenheim... Mais
avant tu vas me dire pour qui tu bosses? La mi-
lice? L’académie de Médecine? »
- « Holà holà c’est une méprise, je suis en pleine
thérapie !! Rien à voir avec vos histoires ! »
- « Thérapie? De quoi tu me parles? »
En regardant autour de moi, je vis un établi, des
bouts de corps éparpillés tout autour et deux
trois créatures pas bien fraiches qui essayaient de
se mouvoir ! Un endroit bien glauque où la der-
nière pêche n’était pas des plus fraîche!
- « Un truc qui vous soigne l’esprit ! Bon vos gus’
ont leur méthode mais je préfère celle des au-
bergistes ! Elle est plus douce, quoique le lende-
main c’est à peu près le même effet ! Je suis coach
de Blood Bowl, j’ai entrainé une équipe d’elfes à
faire déprimer un Troll, c’est dire ! »
- « Blood Bowl, c’est quoi ça? Ici on a le Rotz
Ball, mais jamais entendu parler de ton truc! »
En moins d’une heure, je lui expliquais le but et
les quelques règles sur lesquelles l’ensemble des
coachs était tombé d’accord.

- « Intéressant ! »me dit-il.
- « Oui mais bon il faut des joueurs prêts à vou-
loir mourir sur le terrain et ça court pas les rues,
surtout quand on voit les équipes qui dominent
le championnat de la LFBB »
- « LFBB? »
- « C’est un championnat qui se déroule à tra-
vers le vieux monde! »
Il hocha la tête.
- « Si j’ai bien compris, ton soucis est un pro-
blème de joueur? Ils ont peur de mourir, certes !
Mais si ils sont déjà morts? »
- « Hein, comment ça ? »
- « Je me présente, Doc’ El Brown, médecin, né-
cromant à mes heures ! Enfin ces derniers temps
plus nécromant que médecin mais bon c’est...
enfin... parce que... c’est pas le sujet ! »
- « Et? »
- « Repasse dans quinze jours, trouve un spon-
sor, des sous, un terrain et je te trouve des
joueurs ! »
J’étais sans voix! Jouer avec des morts ! Vous me
direz pourquoi pas ! Ca me changera des elfes.
- « Et en contre partie? »
- « 1 000 000 PO et les futurs morts ! »
- « Ah quand même... Tu fais pas dans le cari-
tatif toi ! Allez marché conclu! A dans quinze
jours ! »

L’équipe et les premiers entrainements !
Avec les quelques deniers de la dernière saison,
et les quelques résultats glanés ici et là, je réus-
sis à convaincre la célèbre chaîne de SquigBurger
la non moins ”Mc Curty’s” de me sponsoriser -
pour être honnête, les résultats, il s’en branl***
ils ont signé dès qu’il ont su que je n’entrainai
pas une équipe d’halflings, prétextant qu’il avait
failli déposer le bilan la dernière fois. Je pus aussi
louer une parcelle du parc où je m’étais écroulé,
et avec 4 lignes blanches et trois bout de bois,
j’érigeai sous l’œil des badauds un stade digne de
ce nom : le Morrspark Stadium. Le blanc et le
bleu étant les couleurs de la ville, le choix des te-
nus fut simplissime! Il restait la grande incon-
nue : l’équipe!
2 semaines s’étaient écoulées, il étant temps de
reprendre contact avec Docteur ”Palo” afin de
découvrir ses travaux! Et quelle ne fut pas ma
surprise ! Un ramassis de bras-cassés, de cadavres
recousus et pour couronner le tout un humain
en chair et en os!!
- « C’est quoi ça? Ca m’a l’air d’être des tanches
tes gars là ! »

Il ricana d’un rire gras ! - « Ahahah! Petit inso-
lent ! Ce sont des artistes, certes un peu incons-
cients là, mais des artistes ! Laisse moi te les pré-
senter !
Pour commencer, les cinq zombies que j’ai ra-
mené d’entre les morts, je les ai trouvés derrière
une auberge, il parait que c’était cinq chanteurs
avec une coupe de cheveux bizarre. Ils ont com-
mencé à fredonner un air et trois mesures plus
tard ils étaient morts. Bon je ne sais pas si c’est
une bonne chose pour l’art, en tout cas je les ai
eus gratos ! Sur l’affiche qui était plantée dans le
thorax du 3ième, c’était écrit ’les Jackson Five’,
du coup tu les as au complet ! »
- « Mouais, ce sera les Jack’son de I à V. »
- « Là tu as du un peu plus solide, deux soldats
morts au combat. Enfin celui de droite à été tué
par celui de gauche dans sa fuite. »
J’examinais le revenant :
- « Blutch le pleutre, donc. Et lui? »
- « Il est mort en rentrant, un arbre lui est tombé
sur le coin de la gueule. »
- « Et bien j’espère qu’il aura un peu plus de
chance avec un ballon, Enéfel est très capri-
cieux. »
- « Enéfel? »
- « Laisse tomber, c’est un dieu des coachs du
Blood Bowl. Ce sera Chesterfield le juste. »
- « Bon et là, c’est du cousu main, je t’ai fait ça
de toute pièce. Je te présente Calvin le chauve et
Hobbes le pessimiste, deux bons golems. Là une
goule des plus fourbes qui soit, Heckle et ta pièce
maitresse Pollux! »
- « Mais c’est un homme! »
- « Non! Joue avec lui à la pleine lune, tu ver-
ras ! »
Après observation, on se donna rendez-vous
pour un premier entrainement le soir même!
Entrainement que je vais passer sous silence! Je
ne vous raconterai pas quand Jack’son IV a es-
sayé de prendre la balle, il s’est crouté comme une
me*d*, perdant son bras, Jack’son V le ramassa
et alla marqué avec! Du grand art ! Il était tout
content! Mais comment expliquer à des demeu-
rés que c’est avec le ballon qu’il faut marquer? Je
changea alors de tactique :
- « Bon les Jack’son, on va faire simple, vous allez
répéter après moi, dès que vous voyez un joueur
à terre, on piétine! »
Brouhaha... Je poussa le crie :
- « A terre ! » et en chœur, le réponse fusa : -
« On piétine! »
Ce fut notre cri de ralliement pendant les
longues semaines d’entrainements, tentant de
faire jouer la goule et le loup avec le ballon :
- « Bon les gars quand le ballon est à terre... »
- « On piétine » me coupa Jack’son III
- « Ta gueule Jack’son II ! » en lançant un regard
noir au zombi,
- « Non moi c’est Jack’son III. »
- « Ta gueule ! » Je me tournais vers les intellec-
tuels du groupe en soupirant :
- « On ramasse et on marque! »
Une belle ambiance dans ces entrainements, je
vous dis ! Une fois l’équipe inscrite en Divi-
sion 4, sous le nom ”Artistes Inconscients MC”
(MC pour Middenheim Club même si le peu de
supporters nous ont déjà surnommé Midnight
Club du à l’heure tardive de nos entrainements),
la poule C nous fut attribuée. Il ne restait plus
qu’à découvrir le calendrier ! Il n’allait pas tar-
der !
Les artistes finiront 4ième de leur groupe et rem-
pileront pour la poule Vétéran! n

SwoOn

Flash-Back chez les Boulikirouls
* Les sept sont devenus treize

Grosse effervescence dans la petite cabane de la forêt, résidence des Bou-
likirouls, ou ”Les sept” comme on les appelle toujours, bien qu’ils soient
maintenant treize. Un chiffre qui, espérons-le, leur portera bonheur.

Flash-back...
C’est ici que tout commença. C’est d’ici qu’ils partirent un beau matin
d’automne. Ils étaient sept, ils avaient entendu parler d’un sport qui dé-
clenchait les passions et déplaçait les foules. Ils rêvaient de gloire et de bas-
ton du fin fond de leur forêt. Ils rêvaient d’impressionner leur bien-aimée
et de s’attirer ses faveurs. Il partirent donc à sept et se retrouvèrent à onze
en arrivant aux portes du tournoi. Quelques cousins les ayant rejoints en
route. D’autres cousins, venant d’autres forêts lointaines les rejoignent ré-
gulièrement pour participer à cette aventure.
Malgré toute leur bonne volonté, la première saison fut un désastre : 0
victoire, 3 nuls, 7 défaites et seulement 2 TD! Des blessés en pagaille et la
mort de Prof, leur leader charismatique, tué par une brute de yéti sangui-

naire. Mais Prof Jr. à repris le flambeau paternel. Grâce à lui et au roule-
mort acheté avec les économies du coach (baptisé ”Blanche-Neige” pour
lui porter chance) l’équipe a réussi à limiter les dégâts en fin de saison.
Après une retraite salutaire dans leur cabane de la forêt et les bons soins
de Blanche-Neige, la petit troupe aborde la saison 2 avec un moral d’acier
et plus que jamais l’envie de casser des os ! Voyez-vous même :
Prof Jr. : Vivement que ça commence!
Grincheux : J’aime pas attendre!
Timide : Ben en fait, moi, j’ai pas fait exprès de marquer, euh...
Joyeux : Aller, on y va, on y va! Ça va être super!
Sadique : On va les faire couiner, gnakgnakgnak
Généreux : J’ai préparé une grande réserve de pains à distribuer, y en aura
pour tout le monde.
Dormeur : Rzzzzzzz. n

Jekku
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Catacomb Jokers
* Comment faire du neuf avec du mort!

Bombaazhul n’avait pas dessaoulé depuis la
fin du dernier championnat. De défaites hu-
miliantes en blessures persistantes, ses skavens
n’avaient fait que de la pâle figuration en Di-
vision 3. Bob Legros, le patron de la Taverne
du ”Joyeux Nécrophile”, voisine du stade de
BB d’Altdorf et du cimetière de la somptueuse
sérénité, était même devenu un ami (faut dire
qu’avec ce qu’il consommait, la trogne du bou-
gnat pouvait bien se fendre d’un sourire).
”Boooarf, faut pas t’en faire, mon brave Bom-
baa. Tes skavens, moi je te les replace quand tu
veux, et pour un bon prix encore. Je t’avais pas
dit que j’étais pote avec le directeur de l’usine
”MiaouMiam, la bonne pâtée pour chat”, lui-
même en affaire avec le dirlo de ”Mc Murty’s”,
le hamburger pur bœuf? Allez, fais pas cette
tronche. Et si t’aimes toujours le Blood Bowl, le
gardien du cimetière voisin est un client aussi.
T’en a marre de tes rongeurs? Prends des morts-
vivants ! Ça sent un peu, mais ça cause quasi pas.
Je te jure que c’est reposant. Allez, tu paies la

tournée générale, et je t’emmène ce soir à une
surprise-party organisée dans le caveau central
par Anksunamûn, une momie des plus sympa-
thique, récemment importée d’Orient”.
Après avoir passé le reste de la journée à se bour-
rer copieusement la gueule, Bombaa et Bob Le-
gros se rendirent donc au caveau central du ci-
metière de la somptueuse sérénité. Sans doute
mis au courant par le tavernier, Anksunamûn
et ses potes avaient improvisé une petite partie
de Blood Bowl entre les tombes. Bombaazhul en
avait la larme à l’œil : « Aah, les braves gens. Ça
fait chaud au cœur.... »
Après la partie endiablée, Bombaazhul applau-
dissait à tout rompre, tellement les morts-
vivants l’avaient impressionné par leur complé-
mentarité et leur sens du ballon. Anksunamûn
se rapprocha de lui, afin de lui expliquer de vive
voix son intérêt pour le Blood Bowl et de lui pré-
senter son équipe.
Après avoir écarté sans ménagement Lolita et
Marie-Chantal, qui tenaient absolument à faire

une petite gâterie à Bombaazhul, elle prit la pa-
role. Comme il lui manquait la moitié inférieure
de la mâchoire et qu’en plus elle avait des bandes
de tissu devant la bouche, il fut un peu difficile
de la comprendre. De plus Bombaa étant beurré
comme un Petit Lu, le dialogue fut difficile. En
voici une retranscription en langage commune :
§ Anksunamûn, momie
§ Vlad Lajoie et Ivan Descloux, revenants
§ Lolita, Adriana, Brigitte et Marie-Chantal,
goules
§ Humerus et Radius, squelettes
§ Frankie et Elvis, zombies
Après les présentations, la fin de la nuit se trans-
forma rapidement en une orgie des plus déca-
dentes. Le cimetière de la somptueuse sérénité
n’est pas prêt de l’oublier, et va d’ailleurs proba-
blement changer de nom. L’équipe est prête et
a hâte de se mesurer aux autres coaches de la D3
après avoir réalisée une très bonne saison en D4.
n

Bombaazhul

Les Burgers Mc Murty’s présentent l’intersaison des « Charognards
du Charolais »

* Ca se passe comme ça chez Mc Murty’s
- Raids, c’est encore le gars de Mc Murty’s qui
veut...
- Qu’il entre ! Je vais l’expédier vite fait pour pou-
voir finir ma journée de transfert des joueurs.
Ronald Mc Gerbal entre dans le bureau du
coach des Charognards du Charolais. Il est ins-
tantanément mis en joue par les arbalétriers elfes
noirs postés aux quatre coins de la pièce.
- Bonjour Monsieur Raids. Ravi de vous revoir.
Je ne suis pas sûr que toutes ces précautions
soient nécessaires.
- J’ai gardé un assez mauvais souvenir de votre
dernière visite mais je suis de bonne humeur
aujourd’hui. Je vais vous laisser le bénéfice du
doute.

Les gardes du corps baissent leurs armes.
- Je viens vous proposer de re-signer avec nous
pour la saison prochaine et ...

- Vous vous foutez de moi ? Vous m’avez pourri
ma saison avec votre recrutement beaucoup trop
cher, vous m’avez menacé et pire que tout vous
m’avez coulé sous la paperasse. Plus aucun coach
ne veut travailler avec vous.
- Justement nous avons changé nos contrats et
nous nous occupons de tout l’administratif. La
seule obligation est d’envoyer les blessés dans un
hôpital avec lequel nous avons un accord. Ils ont
besoin de chair...euh de nouveaux patients.
- J’en ai marre de toutes vos combines. Ça ne
m’intéresse plus.
- Je vous propose en plus un stage de remise en
forme de vos joueurs tous frais payés maintenant
et en fin de saison.
- Laissez-moi je vais réfléchir. Merci, au revoir.
Bon il me reste qui à voir?
- « Marcel M’Harcèle »lui répond l’interphone.
- Je l’avais oublié celui-là. Faites le entrer.

Le représentant de Mc Murty’s cède sa place à un
orc noir qui arrive tout penaud la tête basse.
- Bon Marcel tu sais pourquoi tu es là?
- Oui Coach mais bon... euh...
- Ecoute Marcel, on t’a pas pris en traitre, on t’a
prévenu plusieurs fois. Le Blood Bowl c’est pas
le salon de l’agriculture, on n’est pas là pour tâter
des croupes toute la journée. Toutes ces histoires
avec les cheerleaders ça nous a couté un paquet
en frais d’avocats... On peut plus suivre. Le coach
Trainer nous a fait une offre pour te recruter, on
n’a pas pu refuser.
- Tout ça c’est parce que vous vouliez mettre Vert
Bal à ma place.
- Ça n’a rien à voir. Ça ne me fait pas plaisir mais
de toute façon c’est comme ça. Allez bon courage
pour la suite. Suivant! n

Raids

Arthur et Carole sont dans un chateau...
* Qui reste ?

C’est dans un magnifique château de Gravié-sur-
Sartheez que Delain et les Kaamelott Warriors
se sont retrouvés, par hasard, lors de leur camp
d’entrainement, invités par le mécène François
Fuyons. Interview croisée des deux capitaines,
Carole et Arthur Pendragon
Le Vieux Monde : Quel endroit parfait pour
préparer la nouvelle saison! Vos sponsors ont été
généreux!
Carole : Pas du tout, tout est gratuit, nous avons
été invités.
Arthur Pendragon : Monsieur Fuyons nous a
dit que tout était légal, que nous ne devions pas
nous occuper des questions d’argent.
LVM : Que pouvez-vous nous dire de la saison
passée?
AP : Une saison quasiment parfaite ! Nous
sommes restés dans le trio de tête du début à la
fin et nous avons obtenu des résultats inespérés
compte-tenu de la forte adversité en D2 cette sai-
son. Le seul point noir est bien sûr la perte de
Gauvain, notre écuyer, qui s’est heurté à un Sau-

rus un peu trop solide.
C : Nous avons été une des 3 seules équipes à te-
nir en respect le champion Elfe Noir de la Mai-
son Shar’zak et de ses mutants. Bon, on a pris
deux fessées lors du premier et du dernier match
mais vous savez ce que c’est, c’est pas toujours
facile à attraper ces sales rats. Notre 3ème place
était entièrement méritée et on essaiera de faire
mieux la saison prochaine, où Merrick conti-
nuera de remplir de cauchemars les nuits de nos
futurs adversaires !
LVM : Justement, comment voyez-vous la sai-
son prochaine?
C et AP : ...
LVM : C’est à dire?
C : Des elfes ! Plein d’elfes ! pouah...
Et y a de tout : des pieds nus à peine habillés qui
montent aux arbres, des nobliaux qui passent
leur temps à lustrer leurs armures.
AP : Tant que c’est que leurs armures...
C : des tout sales qui ont même peur du soleil.
AP : C’est moche...

C : Comme le disait le Général Cust’Ork, un bon
elfe est un elfe mort !
LVM : Et à part ça?
AP : On est impatient de se frotter aux my-
thiques Crampons Nocturnes, Maison Shar’zak
et Flash, qui sont en D1 depuis la première saison
du Casque Sanglant. Et toutes les autres équipes
seront très fortes également, ça sera une grande
saison, j’espère.
LVM : Dernière question, en marge de Blood
Bowl, mais qui intéresse beaucoup nos lecteurs :
Carole, on vous a prêté une liaison avec Law-
thrall, le coach des Supa Stars d’Itza, qui n’a ja-
mais caché son attirance pour les naines barbues
et joufflues. Qu’en est-il exactement?
AP : (rires)
C : (l’oeil noir) sans commentaires
LVM : Le match de la 3ème journée risque d’etre
intéressant. n

Propos recueillis par SwoOn

Vilains vous avez dit vilains?
* Une équipe qui sent le vice

Après avoir échoué à purifier la Terre et particuliè-
rement Gotham de la corruption et du vice. Ra’s al
Ghul décida de sauver le vieux monde. Son objectif
est simple. Sauver les habitants du vieux monde de la
corruption et du vice, le libérer de ces guerres intermi-
nables. Pour réussir sa mission, il ambitionne de pur-
ger toute forme de vies à la surface (et sous là surface)
du vieux monde. Son plan d’action pour parvenir à ses
fins nous est inconnus pour l’instant. Il sera surement
révélé lors d’une longue tirade où il expliquera com-
ment son plan génial ne pourra pas être défait par au-
cun héros de ce monde.
En attendant, on sais qu’il a prêté allégeance au dieu
Nurgle qui l’a béni de ses pouvoirs. Ra’s al Ghul a été
impressionné par l’extrême popularité du BloodBowl
et a décidé de constituer une équipe. Peut-être que
cela fait parti de son super plan pour sauver le vieux
monde? Pour son équipe, il a recruté que des poin-
tures de la destruction et du meurtre de masse.
§ The Joker. Clown démoniaque, psychopathe,
maître du crime. Les qualitatifs et son CV sont élo-
gieux. Son instabilité et son égoïsme pourrait jeter un
froid sur les plans de Ra’s al Ghul.

§ Méphisto, quoi de mieux qu’un démon pour se-
mer la destruction.
§ Bane. Il a décidé de mettre fin à sa rivalité avec le
grand chef pour participer à cette aventure. Sa grande
force physique sera un atout précieux. Attention tou-
tefois à son rejet de toute forme d’autorité.
§ Two Face. Ancien meilleur ami du justicier mas-
qué, Two Face, sa détermination sans faille a obtenir
justice par tous les moyens possibles pourrait s’avérer
précieuse.
§ Harley Quinn. Sa présence est une des conditions
fixés par le Joker pour qu’il participe à l’aventure. On
éspère que son agilité permettra de faire la différence.
§ Doomsday. La particularité unique de Doomsday
est qu’a chaque fois qu’il est tué, il revient plus fort
que la fois précédente, ce qui fait de lui une créature
invincible. Cela sera bien utile pour l’équipe.
§ Prometheus. Titan banni de la Terre. Il errait sans
but quand Ra’s al Ghul le recruta. Sa force et ses qua-
lités de chasseurs seront très utiles pour réaliser le plan
maléfiques.
n

Marcassin

Racine Club de Strasbourg
* Une équipe carrée?

Vous qui lisez ces quelques lignes, laissez moi vous pré-
senter l’histoire de la création de l’équipe sylvains d’Al-
sace. C’est en cette année 2516 qu’un homme-arbre, ac-
compagné par des amis elfes de sa forêt, s’est présenté
à la mairie de Strasbourg avec une idée très simple :
jouer au blood bowl! Les représentants, conquis par
les arguments et la force de ses poings, ont commencé
à chercher de l’argent afin de compléter l’équipe ainsi
qu’un coach. De plus, un terrain a été attribué à
l’équipe afin qu’ils puissent jouer et surtout confiner
les fans de blood bowl à l’écart des habitations. Ce der-
nier a donc été choisi (ou trouvé dans un bar à côté
suivant certaines sources) et pris en main les joueurs
recruté sur le tas.
 Ainsi fut créée l’équipe Racine Club de Strasbourg!
Maintenant que vous en savez un peu plus sur sa créa-
tion, parlons un peu de l’effectif de cette nouvelle
équipe. J’ai pour cela demandé au coach Okieff des
infos sur chacun de ses joueurs afin d’en apprendre
un peu plus sur leur passé et leur motivations dans
l’équipe. Il est arrivé dans l’équipe en pensant qu’il
y aurait des danseuses de guerre et pourrait en profi-
ter un peu, mais à vite regretté son choix en voyant les
pectoraux virils des joueurs. Heureusement pour lui il
peut se rabattre sur les magnifiques pompom girls lors
des matchs.
Passons maintenant à la présentation du sponsor qui
a permis à cette équipe de voir le jour grâce à sa par-

ticipation pécuniaire, afin de pouvoir payer le salaire
des joueurs. La célèbre marque de bière connue dans
tout le vieux monde : La bloodweiser ! Les négocia-
tions et l’obtention ont été ardues, les nains étant très
difficile lors des négociations et très retissant à confier
leur argent à une nouvelle équipe, elfe de surcroît.
Encore une fois, les « arguments » de Traine-Racine,
ainsi que la ténacité du coach lors de l’entretien avec
les nains, ont bien aidé l’équipe à pouvoir voir le jour.
Okieff nous a confié avoir une solution de secours en
cas de refus de ces derniers avec une bière local : L’alsa-
cienne sans culotte, dont l’image aurait pu permettre
une croissance plus rapide des supporters, selon les
dires de ce dernier.
Après la lecture de ces quelques lignes vous en savez
désormais plus sur cette nouvelle équipe qui compte
participer à la saison 2 du championnat du Casque
Sanglant. Il faut savoir que l’équipe commencera en
D4 et sera en poule A suite au tirage au sort du 27 no-
vembre. Suite à cela nous interrogerons le coach afin
de recueillir ses impressions sur la poule, ainsi que les
équipes adverses qu’il affrontera lors des 9 matchs de
saisons. Tout cela s’annonce palpitant. N’hésitez pas à
suivre l’actualité sur cette équipe, nous vous tiendrons
informé des résultats et commenterons les matchs dis-
putés. n

Okieff

Des militaires à la retraite font du Blood Bowl
* Les soldats Caladois, trop vieux?

« N’accepte jamais un coup à boire d’un militaire vé-
téran. »
J’aurais du me souvenir de ce conseil il y a quelques
semaines, alors que je demandais le chemin d’une
auberge à Calade, petite ville de l’Empire, non loin
de la frontière de la Bretonnie. Non content de m’ai-
guiller, un homme se proposa de m’accompagner.
Là, racontant sa vie durant le trajet, j’appris qu’il
était un ancien mercenaire ayant fait de nombreuses
campagnes.
Arrivés à l’auberge, il me présenta à nombre de
personnes qui faisaient quasi tous parti de son
ancienne compagnie. De godet en pichet, et après
avoir refait toutes leurs campagnes des 20 dernières
années, certains commencèrent à se plaindre de
l’ennui et à regretter le bon vieux temps : l’action, la
castagne...

L’alcool aidant (ou aggravant?), je leur proposais
alors une idée folle : « Montons une équipe de
Bloodbowl et j’en serai votre coach. Les qualifica-
tions pour la division 4 du championnat du Casque
Sanglant commencent la semaine prochaine. Ce
sera facile avec vos gabarits. »
Acceptant avec enthousiasme mon idée (débile, s’il
en est), mes « nouveaux » amis me portèrent en
triomphe tout en exhortant (beuglant oui) mon
nom : « Voyageur, Voyageur!! ».
Ce n’est que le lendemain que je pris conscience du
guêpier dans lequel je l’étais fourré. Émergeant à
peine de la brume alcoolisée, une dizaine de types
entra dans ma chambre en hurlant : « Coach,
équipe rassemblée, à vos ordres coach!! ». Avec
un nain piochant dans ma tête, je me levais pé-
niblement et descendais dans la salle commune

pour faire la « revue » de ma nouvelle équipe :
Les Soldats Caladois. Ils ne portent pas de nom,
juste leur grade. « C’est l’équipe qui vit, pas ses
membres. », me répondirent-ils. Les voici :
Le Colonel : Capitaine de l’équipe et Blitzer ;
Le Commandant, Blitzers ;
Le Capitaine, Blitzers ;
Le Lieutenant, Blitzers ;
L’Aspirant, Receveur ;
L’Adjudant, Le Quartier-maître, Le Sergent, Le
Grenadier, Le Voltigeur, Trois-Quart ;
Le Général, Lanceur (il porte ce titre depuis qu’il
en eu un au bout de son mousquet, un général).

Et nous voilà maintenant membres de la division 3,
poule Centre, afin de leur montrer ce que c’est de
cogner, bastonner, larder, emmancher et aussi jouer
un peu avec le ballon.
 Notre Devise : « Virtus Unitia Fortior ». n

Le_Voyageur


